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Johanne-Marie Tremblay 
révélée grâce à » Jésus »
Johanne-Mane Tremblay, qui tient le rôle 
de Constance dans >> Jesus de Montréal », a 
parlé à Léonce Gaudreault de la révélation 
que fut pour elle son expérience avec Denys 
Arcand page 3

Les Lavigueur du film ne 
sont pas ceux qu’on pense
Même si l'histoire du film hollandais « Les 
Lavigueur déménagent ■> rappelle les 
déboires de la famille québécoise 
devenue millionnaire du jour au lendemain, il 
ne faudrait pas se laisser avoir par la 
publicité faite à ce film, page 5

ROCK

Alan Douglas, l’ange gardien 
de l’oeuvre de Jimi Hendrix
Depuis plusieurs années, le producteur 
Alan Douglas ressuscite la face cachee de 
l'oeuvre du légendaire Jimi Hendrix.
Michel Bilodeau l a interviewe page 7

HISTOIRE_____________

Des pages et des pages 
sur la Révolution française
Incroyable le nombre de livres qui se 
publient à l’occasion du bicentenaire de la 
Révolution française. Régis Tremblay en 
recense quelques-uns. page 13
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Paul-Loup Sulitzer, 
multimillionnaire et... écrivain

L’argent n’a pas d’odeur? « Faux », répond Paul-Loup Sulitzer, en 
allumant un Monte-Cristo, le cigarillo des connaisseurs, trempé dans 

le cognac. Lui, en tout cas. il le sent. Et il l’a senti bien avant d’en être 
arrivé à pouvoir se présenter comme « le premier romancier

francophone vivant ».

par ANNE-MARIE VOISARD

LE SOLEIL
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ême s’il n’a pas encore fête ses 43 
ans, ce qui est jeune pour un mul­
timillionnaire, cet homme enre­
gistre les records. Et les publicise. 
Dix-huit millions d'exemplaires 
vendus pour onze romans sortis 
en l’espace de neuf ans. qui dit 
mieux? Qui d’autre aussi oserait 

se targuer d’avoir inventé « le western financier » en 
même temps que « le gratte-dos électrique »? Sans 
compter la « Dracula’s Bank » qui, il l’avoue, devait 
orienter sa carrière, vu qu’une tirelire, pas besoin d’être 
riche pour le savoir, c’est fait pour y déposer des sous. 
Peu importe qu’ils proviennent des droits d'auteur ou 
encore de la société P.L.S. International, création de 
l’expert financier.
Les méchantes langues

Paul-Loup Sulitzer était de passage à Québec cette 
semaine pour faire la promotion de son dernier roman 
Les routes de Pékin. Un sujet sur lequel il ne s’est guère 
attardé, si ce n’est pour dire 
que les méchantes langues 
vont peut-être laisser courir le 
bruit que « M. Sulitzer a payé 
les étudiants chinois pour 
qu’ils fassent la grève », juste 
au moment où parait ce livre.

Outre Kate et Rourke, les 
deux héros qui déjà figuraient 
dans les deux premiers vo­
lumes de la trilogie (La femme 
pressée et Kate), l’auteur re­
lève un troisième personnage, 
qui est l’histoire des années 30.
« Une époque de bouleverse­
ment qui va transformer l’hu­
manité », dit-il et sur laquelle il 
s’est documenté dans les salles 
de cinéma, bien plus que sur 
les bancs de l’école.

Car ce grand causeur (vrai­
ment, il n’arréte pas de parler 
pour soutenir, par exemple, 
que Montréal, avis aux inves­
tisseurs, est une ville sous-éva­
luée et qu’il projette d’y ache­
ter un appartement), ce grand 
causeur donc est aussi un au­
todidacte, qui ne renonce pas 
pour autant à défiler ses di­
plômes: Mat Su, pour mater­
nelle supérieure, et HEC. Le 
« C », n’ayant rien à voir avec
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celui des Hautes Etudes commerciales, se traduirait plu­
tôt par « communales ».
Pas de fumée sans feu

Comment s’étonner après cela de la rumeur voulant 
que Pierre-Loup Sulitzer n’écrive pas lui-même ses li­
vres? Rumeur, le mot est faible, puisque Bernard Pivot, 
sur les ondes d'Apostrophes, a identifie Loup Durand, 
lui-mème auteur de romans d'aventures, comme le veri­
table artisan des oeuvres de Sulitzer. « Il y a trois choses 
qui ne sont jamais contagieuses, prévient le principal 
interesse: la santé, l'humour et l'argent. La jalousie 
l'est ».

Encore que sur ces accusations, Paul-Loup Sulitzer a 
jugé utile de longuement s’attarder pour bien situer ce 
qu'il appelle « le background». Impossible toutefois de 
le nier, « une collaboration » existe, mais elle serait « a 
double sens »... « Je travaille aussi sur les romans de 
Durand ».

Puis tout à coup s'immisce en renfort la douce voix 
d’Alejandra notant que. tout compte fait, les manuscrits 

de Paul-Loup nécessitent peu 
de corrections Mme Sulitzer a 
l'air d'une collégienne. D'ail 
leurs, elle n'a que 23 ans. Ce 
qui ne l'empéche pas de s’affi­
cher déjà comme styliste. En 
intermède, elle offre même 
une pochette de presse enru­
bannée de rose. Tous les de­
tails y sont sur sa première col­
lection, prévue pour 
l’automne. Elle habille La 
femme pressée en signant Xan 
di Andia (Alejandra des 
Andes) pour rappeler, maigre 
l’accent parisien, ses origines 
chiliennes. Et voilà que le mari 
enchaîne avec la plume Sulit­
zer, dessinée par madame. Dé­
sormais, même les stylos vont 
porter son nom. Mais vien­
dront aussi les lunettes de so­
leil, les boules de pétanque, 
toutes marquees Sulitzer.

v Le roi du gadget

| Personne n’osera prétendre 
•- que « le roi du gadget » a 
| usurpé son titre. D’ailleurs, 
è c’est ce qui lui a valu d’étre

Suite page 2

Paul-Loup Sulitzer était de passage à Québec, cette semaine, avec sa femme Alejandra
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La Jrttérature

Paul-Loup Sulitzer, 
multimillionnaire...

(suite de la page 1)

« Les routes de Pékin »

Quelques heures d’évasion
hile est jeune, elle est belle, mais elle fait carrière. Voilà Kate, la 
femme pressée. Lui, aventurier de par le monde, respire « l'odeur 
de mort et de sang frais ». Ce qui est une façon comme une 
autre de présenter Rourke, le grand reporter à l’affût.inscrit, a 17 ans. aux records 

Guinness, comme le plus jeune 
PDG de France II avait eu l’i­
dée d’importer des porte-cles 
et, pour que l’entreprise roule 
bien, de fonder des clubs de 
collectionneurs. Cette premiere 
affaire devait lui rapporter 
$200,000 en argent canadien 
Aujourd'hui, il en gagne 
$100,000 par mois. Ce qui lui 
permet, dit-il, « à la difference 
des académiciens », de payer 
ses collaborateurs. Pourquoi se 
rendre à New York, même s’il y 
possédé un appartement, faire 
des recherches sur la pègre, 
quand d'autres peuvent s’en 
charger?

Et cela donne la recette pour 
produire des best-sellers, sans

que l’attention ne s’éloigne des 
affaires. Car si Paul-Loup Sulit­
zer trouve a se plaindre des 
« Ayatollah culturels » (enten­
dre ici Pivot et la critique en 
général), au moins peut-il se 
vanter d’avoir gagné le respect, 
en tant que financier. Le Trésor 
public français lui a confie la 
promotion de ses nouveaux 
produits. Jacques Chirac, le 
premier ministre français, lui a 
remis une médaille. François 
Léotard, ministre de la culture, 
lui a dit qu’il était « l’Alexandre 
Dumas de l'an 2,000 ». Sauf 
que les jaloux, encore une fois, 
n'ont pas manque de rappeler 
que le prolifique auteur de 
Monte-Cristo avait la réputa­
tion de s’entourer « de 
negres ».

une critique d'ANNE-MARIE VOISARD
Lt SOLEIL

Mais ont-ils vraiment besoin tous 
les deux de présentation? Quatre 
semaines après sa parution en 
France, Les routes de Pekin, der­
nier roman de Paul-Loup Sulitzer. 
aurait déjà franchi le cap des 
150,000 exemplaires vendus. 
Quant aux lecteurs d’ici, bon 
nombre d’entre eux en tout cas, si 
l'on se fie à la popularité des deux 
personnages, sont susceptibles de 
les connaître aussi. Depuis La 
femme pressée suivi de Kate, les 
deux premiers volumes de la trilo­
gie, les amours, malgré la distan­
ce, ne renferment plus guère de 
secrets.
La femme pressée

Ceci pour dire qu’il n’est pas du 
tout nécessaire d’avoir parcouru

les tomes précédents pour abor­
der le troisième Kate, dont la « si­
lhouette continuait a provoquer 
une brusque arythmie cardiaque 
chez la quasi-totalite des invididus 
de sexe mâle », en est rendue à 
son deuxieme mari, quelques fois 
millionnaire, quand s’ouvre le li­
vre. Le premier n’a fait que pas­
ser. Le nouveau ne résistera pas 
longtemps, tout comme l’enfant, 
prénommé Tigre d’Avril, et qui ac­
cuse « à en hurler » les traits de 
Rourke.

En tant que propriétaire du 
Day, le quotidien qu elle a fondé 
pour tenir tête a son milliardaire 
de pere, « magnat s’il en était de la 
presse newyorkaise », Kate a 
d’autres chats à fouetter qui ne lui 
laissent guère l’occasion de s'at­
tendrir sur les affaires de coeur. 
C’est à peine si elle prend le temps

de manger. Un fait divers n’attend 
pas l’autre. Deux adolescents sont 
retrouvés pendus dans un hangar 
a bateaux. Le meurtrier s’est sui­
cidé Une fillette est renversee par 
une auto en sortant de l'école. 
C'est un dentiste saoul qui a fait le 
coup. Et ainsi de suite jusqu’à ce 
que Linda, journaliste debutante, 
perde son visage sous une couche 
de vitriol. Ce qui permet de re­
monter, a travers d’autres meur­
tres, suicides et attentats, la filière 
de la mafia juive. Un homme est 
accusé de 367 meurtres. Quel 
beau scoop pour le Day*
Le vagabond intrépide

Rourke, entre temps, vagabon­
de sur tous les fronts, la cigarette 
au coin des lèvres. D’abord en Es­
pagne, nous sommes en 1936 a 
l'aube de la guerre civile, où deux 
enfants retiennent son attention. 
Une petite fille en particulier qui 
cache une grenade dans le ventre

de sa poupee. Plus tard, du côté de 
la frontière russo-hongroise, a 
l’instant où « le nègre rouge de 
Harlem », accompagné de sa 
trompette, réussit à s’y faultier. 
Ensuite à New York et jusque 
dans le Kentucky, pour une chas­
se a l’homme a la mesure de son 
intrépidité et juste à point pour 
aider Kate, qui commençait à 
s’embourber dans son enquête sur 
« Murder Incorporated ».

L’histoire finit par s’arranger, 
dans le dernier chapitre comme il 
se doit, même les amours, ce qui 
n'implique pas pour autant qu’on 
verse une larme. Et que reste-t-il 
au-delà de cette avalanche de pé­
ripéties? Certainement pas l’im­
pression d’avoir goûté une oeuvre 
littéraire. Tout au plus quelques 
heures d’évasion qui connaissent 
leur ultime dénouement, comme 
pour justifier le titre, sur les 
routes de Pékin

St ft LES ROUTES DE PEKt\. Paul-Loup Sulitzer, Edition.! Stock, 432 
page», S2t.9ô
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Le “Big” De L année
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L une des « disciples » de Denys Arcand dans « Jésus de Montréal »

Johanne-Marie Tremblay et l’appel du cinéma
t omino pour Le déclin de l'empire américain, c’est Denys Arcand 
qui a occupé tout I espace médiatique de Cannes pour promouvoir 
son Jesus de Montreal. De sorte qu’il n'est resté finalement que 
peu de place pour les acteurs. Personne ne lui en tiendra rigueur, 
d autant plus qu il sait parler de son cinéma av ec le même art 
consommé qu'il le met en scène.

pat LEONCE GAUDREAULT 
LE SOLEIL

Au festival international du film 
de Cannes, les photographes mi­
traillaient littéralement Arcand 
et... tant mieux si, a ses cotes, pou­
vaient aussi se faufiler quelques 
uns de ses apôtres.

Lorsque l'equipe de Jesus de 
Montreal a monte les marches du 
Palais des festivals, a Cannes, le 
créateur Denys Arcand était en­
toure de quelques-uns de ses dis­
ciples. la plupart inconnus du pu­
blic français y compris Jesus 
lui-méme (Lothaire Bluteau).

Le lendemain. Johanne-Marie 
Tremblay me racontait que tous 
les membres de l’équipe de 
Jesus... avaient eu l’impression a 
ce moment-là de suivre un cortege 
de mariage, mais d'un mariage 
très étrange. Elle ne s’est pas ex­
plique davantage la-dessus mais 
j'ajouterais que c’était en fait De­
nys Arcand. entoure de ses comé­
diens. qui célébrait son mariage 
avec le public, par médias 
interposes.
Marie et Marie-Madeleine

Johanne-Marie Tremblay c'est, 
dans le film d’Arcand, la come­
dienne Constance qui interprété 
Marie, la mère de Jesus. « Je suis 
Marie, en ce sens que j’accueille le 
monde dans ma maison. Je ma­
terne... pas seulement mon en­
fant. Mais je suis aussi un peu Ma­
rie-Madeleine. la pécheresse, 
puisque j’ai une relation avec le

d’etre comedienne mais pas du 
tout de me vendre. Aller porter 
son c.v., ses photos, tout le monde 
fait ça mais à quoi ça sert vrai­
ment? Il fallait plutôt m on me voit 
jouer. » Elle bifurquera vers le 
journalisme. Chez Québécor, dans 
des hebdomadaires ou des maga­
zines comme « Decoration chez 
soi » et « Perspectives ». publie 
pour le compte des quotidiens du 
Quebec.

« Un beau jour, sept ans plus 
tard, j’ai entendu a la radio que le 
Theatre de la Veillée cherchait des 
comédiens. Il fallait preparer un 
monologue et une chanson. J’ai 
trouvé ça particulièrement origi­
nal comme audition. Ce n’est pas 
que je chante particulièrement 
bien. J’ai été choisie avec Nathalie 
Coupai pour le rôle de Nastasia 
Philipovna dans L'idiot de Dos­
toïevski aux côtes de Gabriel Ar­
cand (le frere de Denys) ».

Cette piece sera jouee 150 fois 
entre 1982 et 1987 et connaîtra un 
grand succès critique et public. 
« A la Veillée, dira-t-elle, j’aurai 
appris la presence dans le mo­
ment. dans l’instant, la vigilance 
du corps... plus important que la 
parole. Il fallait apprendre le texte 
au point de ne plus y penser. L’im­
portant était la chorégraphie des 
corps, comme des cavalcades de 
chevaux. Aucune envie de jouer 
réaliste. Il y avait quelque chose 
d’urgent dans tout cela. »

Il y a deux ans. elle a coupe le 
cordon avec la Veillée. Urgent be­
soin d’aeration!

Johanne-Marie Tremblay et Denys Arcand. les yeux encore tout pleins de 
fierte des succès remportes a Cannes.

prêtre. Si je n’ai pas une mauvaise 
réputation, c’est que ça ne se sa­
vait pas. »

La seule autre fois ou 
Johanne-Marie Tremblay était al­
lée a Cannes c’était il y a 20 ans. 
Avec le père de son enfant. Lui 
étudiait en cinéma et elle en théâ­
tre. à Paris. Cette fois-ci. elle voit 
Cannes de l’intérieur

« Moi aussi, j’ai l’impression 
d être sur une autre planete. C'est 
comme être hors du monde pen­
dant deux semaines mais en le sa­
chant. Ne pas croire que c’est ça 
la vie mais profiter de cette eu­
phorie, de cette joie éphémère. 
Voir des choses qui brillent. Voir 
des gens qui sont beaux. Le soleil, 
la mer. Les gens qui s’exilent, qui 
se congratulent. Prendre tout cela, 
emmagasiner. »

Johanne-Marie Tremblay dit 
tout cela avec un paisible sourire 
et. dans l’oeil, une flamme prête à 
embraser le ciel. Elle attend de 
nouveau que quelqu'un l’appelle. 
L'annonce faite à Marie!

Apres ses trois années de thea­
tre à Paris, elle a été confrontée a 
une dure réalité du comédien, ce­
lui de se vendre. «J'avais envie

L’apoe! de Denys Arcand
« Ce n’est qu'à partir de cette 

rupture, de cette liberté retrouvée, 
qu'on s’est mis à m’appeler. » Es­
sentiellement des appels venant 
du cinéma. Avec Léa Pool, avec 
qui elle avait fait de la figuration 
dans Anne Trister. elle tiendra 
l'un des rôles principaux, celui de 
Sarah, dans À corps perdu. Et 
puis, il y aura aussi des rôles prin­
cipaux dans Une portion d eter- 
nité de Robert Favreau et dans 
Nuits d'Afrique de Catherine Mar­
tin. deux longs métrages devant 
sortir cette annee.

Et puis après, il y a eu l’appel 
de Denys Arcand (il l'avait vue 
dans L 'idiot). Mais depuis la fin du 
tournage (il y a neuf mois) de 
Jesus de Montréal. Johanne-Ma­
rie Tremblay n’a reçu aucun autre 
appel. « C’est vraiment un métier 
aléatoire! »

De ses experiences de tourna­
ge elle dira notamment que par 
son manque d'experience. elle a 
eu plus d'angoisse que de plaisir a 
travailler avec Lea Pool. Avec De­
nys Arcand. ce fut l'inverse. 
« Tout comme Arcand. Lea Pool 
fait beaucoup confiance aux ac­
teurs mais je me sentais beaucoup 
plus seule, avec mes angoisses. 
Avec Arcand. sa presence était tel­
lement confiante. Je me sentais ai- 
mee. entouree. Ce fut une expe­
rience extraordinaire. »

Elle dira ensuite qu’avec la 
Veillee. elle croyait qu'il fallait en­
fanter dans la douleur, qu'il fallait 
souffrir pour donner quelque cho­
se d'important en tant qu’acteur. 
Avec Denys Arcand, elle a appris 
que l’acteur pouvait aussi beau­
coup donner dans un rapport mu­
tuel de confiance.

«J'ai tout de même eu beau­
coup de chance de travailler avec 
des gens que je respecte, Lea Pool 
et Denys Arcand. avec des grands 
des le depart. Et de faire l'expé­
rience de Cannes. »

rA
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Catherine Wilkenmg et Johanne-Marie Tremblay dans le film •• Jesus de Montreal
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Salle 1
Sam., dim.: 14h15, 
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Salle 2
Sam., dim.: 13h, 15h45. 

18h45. 21h10

PLACE QUÉBEC
5 PLACE QUEBEC 525 4524J

SAISON 89 90

0«e 12M5

^IIDI MINUIT
VIDEOCASSETTE «p»rtihoi 9,5S

CAP SUR l.l: MON 1)1: !
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par

MONDES INTERDITS D'ASIE
avec Patrick Bernard

BANQUE
NATIONALE

ALECRAN 6GRANDS FILMS 
SUR SCÈNE 6 CINEASTES-CONFERENCIERS

0 TAHITI
avec Marcel Isy-Schwart

JAPON DES NEIGES
avec Yves Mahuner

TEXAS, Tei.e des Géants
avec Jean Mazei

PAYS D'AMAZONIE Pérou, Equateur
avec Jacques Corner

RUSSIE D'EUROPE
avec Michel Drachoussort

/

SPECIAL
ABONNÉLONDRES V-X

avec JEAN LOUIS MATHON O./ï

ÉCONOMISEZ JUSQU’À 30%
* Prix variant entre 36 25$ et 48 75$
* Rabais pour âge d'or et étudiants
* 1 abonnement GRATUIT en formant 

UN GROUPE DE 15 PERSONNES

Ob'ener 6 coupons S' «ube» d une 
_ valeur Oe 1 $ chacun echangeacxes dar1- 

êiMmémrf R6tisien#s $* Hube* oottic'partes

ABONNEZ-VOUS A LA 17[ SAISON

659-6710 M 643-8131
lundi au vendredi 9h a 17h

SALLE
ALBERT-ROUSSEAU 
2410, chemin Somte-Foy 
Sainte Fay GtV 1T3

GRAND THÉÂTRE 
DE QUÉBEC 
269, boul St Cyrille est 
Ouébec G1V 2B3
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« Renegades »

Un film policier plutôt honnête
N'en pouvant plus au bout de 15 minutes de Combat a finir, 
vous savez ce film avec un homme des cavernes comme héros, 
j’ai eu l'heureuse idée de changer de salle (privilège de 
journalistes...) au Cinéplex Odéon pour aller fureter du côté de 
Renegades. A côté de la débilité de l'autre, celui-ci m’est 
apparu comme la crème du film policier avec ses fascinantes et 
habituelles poursuites en automobiles. N'exagérons nen. Un 
bon film d'action, voilà!

Kiefer Sutherland et Lou Diamond Philips dans •< Renegades »

une critique de LEONCE GAUDREAULT
LE SOLEIL

C'est l'histoire de l’enrichissante 
rencontre de deux lonely wolfs: 
l’un est un jeune blanc bec de flic 
et l’autre un jeune Sioux qui ont 
en commun d’aimer faire leur 
chemin tout seuls.

On fait la connaissance de 
Buster (Kiefer Sutherland) au 
moment où celui-ci intervient 
sans qu’on le lui demande dans 
une confrontation entre de 
jeunes voyous asiatiques mettant 
en joue un peloton de policiers. 
Comme récompense pour avoir

dénoué l’impasse sans effusion 
de sang mais en ridiculisant le 
chef des forces policières, on le 
met en tôle. Il est presque immé­
diatement relâche. Il est lui- 
-méme flic mais il travaille seul 
sur des dossiers chauds.

Drôle d’association
C'est un bagarreur. Il est prêt 

a tout pour parvenir a ses fins, y 
compris de participer a un vol de 
bijoux de très grande valeur afin 
de découvrir de quelle protection 
un gang de bandits peut bien 
bénéficier en haut lieu. Pour­
chasse par les flics, le chef de 
bande volera au passage une

lance sacrée prêtée par des in­
diens à un musée de Philadel­
phie. C’est comme ça que le 
sioux Hank (Lou Diamond Phil­
lips), individualiste mais tout de 
meme inquiet du sort de sa tribu, 
partira a la poursuite de Buster, 
sa seule chance de remettre la 
main sur le précieux objet.

Ils seront forcés, contre leur 
gré. de besogner ensemble pour 
parvenir chacun à leurs fins. 
L’histoire est pleine de rebondis­
sements intéressants en plus d e- 
tre saupoudrée de quelques amu­
sants (sans doute involontaires) 
appels aux bons esprits des 
indiens.

Même en l’affublant d'une 
moustache pour le vieillir de 
quelques années, Kjefer Suther­

land parait toujours un peu trop 
jeune pour son âge ou pour celui 
de ses personnages. Son jeu de­
meure assez juste pour imposer 
tout de même son rythme au 
film, accentué par la froideur 
(apparente et voulue) du travail 
de Lou Diamond Phillips qui. 
rappelons-le. interprétait le rôle 
principal dans La Bamba.

En incluant les sourires que 
certaines scenes peuvent susciter 
chez le spectateur, Renegades est 
assurément un bon film policier 
doublé d’un film d’action. Le 
montage est alerte et contribue a 
la réussite de ce film de Jack 
Sholder (A Nightmare on Elm 
Street IJ) Mais attention, il est 
présenté en version anglaise, ce 
qui est rare au cinéma de Paris.

RENEGADES, drame policier réalise par Jack Sholder II nii ermll. Seen.: 
David Rich. Phot.: Phil Meheux. Mus.: Michael Kamen. Int.: Kiefer Suther­
land I Raster l. Lou Diamond Phillips iRankl. Jamis Gertz lHarharai. Rob 
Knepper iMarino I. Hill Smilrovich (Finch I. Flals l nis, 1989. En version 
originale anglaise, au cinéma de Paris.
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TOM HANKS
Un homme pacifique dans une région 

sauvage... La banlieue!
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|| Une sacrée famille... Un film complètement capoté!
avec les voix de MARIE-ANDREE CORNEILLE SÉBASTIEN DAVERNAS ERIC GAUDRV 

HELENE LASNIER MADELEINE PAGEOT ALAIN ZOUVI musique DICK MA AS scenario et realisation DICK MAAS
produit par LAURENS GEELS et DICK MAAS

Distribue par MALOFILM DISTRIBUTION 
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« Les Lavigueur déménagent »

Le degré zéro du doublage
On savait que les studios de doublage de films en français au 
Quebec étaient florissants mais on ne se doutait pas que cette fierté 
retrouvée nous mériterait une aussi généreuse retombée que Les 
La\igueur demenagent. Merci à Malofilm de nous prouver qu'on 
n avait encore rien vu dans l'art du doublage.

une critique ae LEONCE GAUDREAULT 
LE SOLEIL

À l’oeil nu, ce film hollandais sem­
ble être d’une joyeuse truculence 
avec l’invraisemblable histoire 
d'une famille passant du jour au 
lendemain d'un taudis amenage 
sur un dépotoir à une riche villa 
erigée dans un quartier huppe. 
Avec le nom des Lavigueur donne 
dans le titre de cette version qué­
bécoise, on pense immédiatement 
à la famille du même nom à Mont­
real qui avait gagne des millions à 
la loto. Non, protestera le distribu­
teur québécois, s'il y a ressem­
blance... ce n'est que pure 
coïncidence.

La bonne fortune de ces « Lavi­
gueur» hollandais tient plutôt à 
l'amour féroce dont s’éprend un 
travailleur social pour cette famil­
le un peu spéciale dirigée par une 
mere branchée directement sur la 
canalisation de l’alambic de gin de 
la famille. C’est le système D qui 
gère la vie de cette joyeuse 
équipée.

Trois fils qui n’ont pas froid 
aux yeux. L’ainé est un tombeur, 
le cadet un souteneur et entre les 
deux il y a un débile moyen qui a 
le bonheur de ne voir autour de lui 
que des filles à poil. Les deux 
soeurs ont le derrière plein d'en­
train et rapportent beaucoup à l'é­
conomie familiale. Et puis, il ne

faut pas oublier le pepe en chaise 
roulante.

Imaginez ce qui pourra bien ar­
river lorsque cette famille débar­
quera dans ce Westmount hollan­
dais? Un brassage de classes 
sociales terrible, terrible!

Jusqu’à présent ça va? Dick 
Maas s'était déjà fait connaître 
par un premier film fantastique, 
L'ascenseur, qui avait remporté le 
Grand prix du Festival du cinema 
fantastique d'Avoriaz en 1984.
Fierté du travail bien fait!

Maintenant, enlevez les boules 
de cire de vos oreilles et écoutez 
la version en langue vernaculaire. 
Vulgaire! Ce serait assez amusant 
si on avait fait un travail sérieux 
dans cette version en « jouai qué­
bécois » mais à les entendre par­
ler, on a l’impression de se retrou­

ver au temps prehistonque du 
doublage. La scène d’ouverture du 
doublage de films pornos dans 
Jesus de Montreal tient du grand 
art à côté de ça.

Le plus étonnant dans Les Lan­
gueur demenagent! c'est d'enten­
dre parler tout le monde jouai 
alors que le film cherche préci­
sément à caricaturer la difference 
des classes sociales. C'est comme 
si les femmes de Westmount se 
mettaient à parler (et sacrer) avec 
l'accent des gens de l'est de Mont­
real. Comme si cela ne suffisait 
pas. plusieurs des voix débitent 
leurs dialogues comme le ferait un 
interprète de la Chambre des 
Communes se prenant soudaine­
ment pour Rambo.

On a semblé si fier de son tra­
vail qu'on a même placé dans le 
générique d’ouverture les noms 
des artistes québécois qui ont si 
généreusement prête leur voix à 
cette comedie invraisemblable.

Voilà bien un film de plus pour 
nous prouver que c'est déjà l'ete 
au cinema.

LES /.t I Ifil FA H DEME.\.4Gfc’.NT, comédie écrite et réalinée par Dick 
Maan. t'hat.: Marc h'elperlaan. Mont.: Han* Van Dongen. Mu*.: Dick Maa*. 
Int J .\ellg Frijda Imamanl, lluub Stapel i Johnnie i, Imu l*indn Itraeailleui 
*ociall. Hollande. 91 min. Au Cinéplex Chare*!, en lention quehecinst.

Fellini tourne sans sujet
ROME (AP) — Dans deux semaines, Frederïeo Fellini aura 
termine le tournage de son dernier film, la vois de la lune, mais 
il ne sait pas encore vraiment quel en est le styet

«C'est different de mes autres 
films», declare le réalisateur, du 
fond d'un studio plonge dans 
l'obscurité. «11 n'y a pas 
d'histoire.»

Certains, et le cinéaste le pre­
mier. pourraient ajouter que les 
films de Fellini n’ont jamais 
d'histoire

Le réalisateur de La Strada. S 
1 2 et Amarcord raconte que son 
dernier film parle de la campa­
gne. de la realite et de la folie 
dans la société moderne.

« Cela a commencé juste par 
une étincelle, explique Fellini 
Je ne savais pas, je ne sais tou­
jours pas ce que va être ce 
film »

La voix de la lune (La voce 
della luna) est le 24ème film du 
légendaire réalisateur, qui a su 
décrire l'âme italienne du début 
des années 60 dans «La dolce 
vita» et a introduit une fantaisie 
nouvelle dans le cinema.

Aujourd'hui, il a 69 ans. les 
cheveux blancs et l'air d'un 
ours, des yeux au regard fixe et 
intense, une tête large et la mâ­
choire saillante Sa silhouette 
massive domine le plateau de 
tournage

« Ça a ete très fatigant », re- 
connait-il, en s'asseyant dans un 
fauteuil. « Pas seulement de tra­
vailler sans script, mais aussi 
sans sujet. »

Les idees qui sous-tendent le 
film, Fellini les a longtemps ru­
minées: un conte sur les Don 
Quichotte, les Til l'Espiègle du 
monde entier

Le poème des fous

Le déclic s'est produit lors­
qu'il a acheté le roman d'Fr- 
manno Cavazzoni, Il poema dei 
lunatici (Le poème des fous) 
«Tout de suite après, je l’ai 
oublié dans un taxi, se souvient 
Fellini. Trois ou quatre jours 
plus tard, le conducteur de taxi 
me la renvoyé avec un petit

mot II disait J'ai commence à le 
lire et je n'y ai rien compris »

« Donc, je me suis dit qu'il 
fallait que je le lise »

le roman raconte l'histoire 
de Savmi. un homme qui entend 
des voix venues des puits, et 
d'un prefet qui voyagent ensem­
ble dans la campagne ou ils ren­
contrent une quantité fantasti­
que d’animaux et des 
personnages historiques. Savini 
incarne le côte créatif de la folie 
et le préfet, son côté 
bureaucratique

Selon sa méthode habituelle, 
Fellini doit encore, a deux se­
maines de la fin du tournage, 
écrire les dialogues du film

Les deux principaux acteurs 
sont Roberto Benigno, qui jouait 
l'immigrant italien dans Dowm 
by law de Jim Jarmush et Paolo 
Villaggio, deux acteurs comi­
ques du cinema italien

Maigre leur presence, le film 
n'est pas simplement une comé­
die. Ce n’est pas non plus une 
autobiographie et il ne traite pas 
de la folie en tant que telle. 
« Cela n'a aucun air de ressem­
blance avec mes autres films », 
conclut Fellini en nant.

construire
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« Fierro l'été des secrets », d'AndréMelançon

Un hymne à la patience et à la compréhension
MON IK K AL (P(’) — Au plat pays d’Argentine, dans la pampa, 
des enfants de la grande ville viennent passer les vacances chez 
leur grand-père.
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cjut'bec Concerts associes

par PIERRE ROBERGE 
Tout le film d’André Melançon, 
Fierro l’été des secrets, se déroule 

I dans ce décor aussi paisible que 
splendide; en haut le bleu du ciel, 
en bas la verdure marquée à l’ho­
rizon par quelques bouquets 
d’arbres.

Les chevaux sont heureux dans 
cette herbe à perte de vue et c’est 
l’une de ces belles bétes qui amè­
nera a s’affronter deux jeunes 
protagonistes.

Daniel, héritier du domaine et 
vacancier de son état, choisit jus­
tement le cheval à la robe dorée 
que Martin, fils de l’intendant et 
qui a grandi a l’estancia, avait déjà 
commencé à dresser.

Parallèlement, un malentendu 
se glisse entre Laura, elle aussi de 
passage entre deux années sco­
laires, et son grand-pere Federico. 
Cet éte-là, Laura a abordé l’ado­
lescence et il ne voit plus en elle la 
fillette à cajoler mais bien son ex­
femme, qui l’a quitté il y a bien 
longtemps.

Grand-père (joué par Hector 
Alterio) cherche à nier et enfouir 
sa vieille douleur; il s’efforce donc 
d’être froid avec l’adolescente et 
n’est plus chaleureux qu’avec les 
garçons.

Un film au rythme lent
Partant d’une idée de Rodolfo 

Otero et du scénario de Geneviève 
Lefebvre, André Melançon dé­
peint ces tensions sans à-coup ni 
effet de cinéma.

Fierro, huitième des Contes 
pour tous du producteur Rock De- 
mers, est un film qui prend son 
temps, les péripéties surviennent 
au detour des mots et des actions 
de tous les jours. Tellement qu’on 
trouve parfois languide le récit.

Le personnage central, c’est en 
somme la vie à la campagne, faite 
de tâches menageres, de soins 
aux animaux, de decouverte pour 
les enfants. Le divertissement, ce 
sont des jeux équestres, dont une 
sorte de polo qui se joue sans 
maillet; pour le patriarche Federi-

Felipe (à droite), joué par Mariano Bertolini, veille sur le dîner de son pépé, joué par Hector Alterio, dans le nouveau 
« Conte pour tous » de Rock Demers, « Fierro l’été des secrets ».
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co, ce sont ses livres.
Sorte d'hymne à la patience et 

la compréhension, le long mé­
trage aura de la portée auprès des 
enfants plus mûrs et des adoles­
cents. Rien ne sert de trépigner et 
d’exiger, la vie ordinaire va son 
cours et chacun aura son lot.

On est fataliste dans la pampa, 
rien ne sert non plus de cacher sa 
vérité, le grand-pere aussi aura sa

leçon en découvrant qu’il a poussé 
Laura à bout.

Le jeu des comédiens, au pre­
mier chef Hector Alterio et China 
Zorilla (sa soeur Ana), se moule 
parfaitement à la vision des cho­
ses d’André Melançon, bien ap­
puyé par la direction photo de 
Thomas Vamos.

Dans ce film difficile mais em­
preint de beauté, les enfants co­

médiens sont naturels, il n’y en a 
pas un à minauder et tirer la cou­
verte de son bord.

Andre Melançon a ainsi relevé 
le défi de diriger des comédiens 
jouant presque tous en espagnol, 
il aura réussi cette première co­
production entre le Canada et 
l'Argentine.

Le film sortira à Quebec, le 23 
juin.

Radio-Musique M Radio-Culture Êâ Radio-Canada
24 heures sur 24 au réseau FM Stéréo de Radio-Canada

SAMEDI 10 JUIN 1989
12h00 DES MUSIQUES EN MÉMOIRE

‘ esttvAi folklorique de Kaustmen Finlande 
Amm Elizabeth Gagnon

13h00 LES JEUNES ARTISTES 
E rance Vermette vl . Louise Forand-Samson 
U Sonale en la mm op 105 (Schumann) 
Scherzo-tarentelle (Wiemawski). entr Sonate 
en sol mm no I (J S Bach)

13h30 L OFERA DU SAMEDI 
Oon Giovanni. (Gazzamga) Donald Litaker. 

E rançoise Follet Rachel Yakar. Choeur de 
I Opera de Montpellier, Orchestre Da Camera 
de Padova, dir Philippe Herreweghe Amm 
Jean Deschamps

17h30 RECITAL D ORGUE 
Claude Lagace orgue Casavant. eglise Samt- 
Jean-Baptiste de Montréal Suite gothique, 
op 25 (Boellmann). Choral en si mm 
no 2 (Franck! Amm Michel Keable 

18h00 MUSIQUE DE TABLE 
Amm Jean Paul Nolet

19h30 MUSIQUE ACTUELLE 
Amm Janine Paquet

21h00 LES ARTISTES POUR LA PAIX 
Recital de poesie et de musique enregistre a 

i Chapelle historique du Bon-Pasteur a Mont­
real Amm Jean-Louis Roux 

23h00 JAZ2 SUR LE VIF 
Festival de |azz de Lugano (3e de 4) Randy 
Weston African Rhythms Amm Michel Be­
noit

DIMANCHE 11 JUIN 1989

OhOO MUSIQUES DE NUIT
La nuit des musiques de toutes les époques 
et de tous les pays vous accompagnent |us- 
qu a l aube Amm Monique Leblanc

5h55 MEDITATION
i es prophètes de r Ancien Testament et les 

valeurs feminines. (Jean Lerede)
6h00 LA GRANDE FUGUE 

Amm Gilles Dupuis
9h00 MUSIQUE SACRÉE 

Missa longa- K 262, .Sonates pour l'epi- 
tre. K 67 et K 336. .Agnus Dei., K 195, 
-Dulcissimum con vivium. K 243 et .Lauî 
date Dommum., K 339 (Mozart) Amm Gilles 
Dupuis

lOhOO POUR LE CLAVIER
Cours de madrés enregistres au Festival inter­
national de musique de Montreal en septem­
bre 1988 (2e de 3) Cours de Leon Fleisher 
Extr Sonate no 3 (Chopin) Michel Fourme' 
extr Sonate no 62 (Haydn) Helene Marceau 
Amm Jean Deschamps

llhOO SUITE CANADIENNE 
Les debuts du modernisme (dern de 4) Amm 
Andre Hebert

12h00 HEBDO-MUSIQUE
Magazine musical national et international 
Amm Georges Nicholson et Françoise Da- 
vome

13h00 CONCERT DIMANCHE
Enregistre au Tabaret Hall de i Université 
d Ottawa Angela Hewitt, p Suite française 
no 4 BWV 815 (J S Bach) Sonate op 31 
no 3 (Beethoven) Valses, op 39 (Brahms), 
extr .Danses espagnoles, et -El Peieie. 
(Granados) Amm Jean Deschamps

14830 LES MUSICIENS PAR EUX MEMES 
Inv Peter Eotvos compositeur Int Georges 
Nicholson

15830 EN CONCERT
16830 LES GRANDES RELIGIONS

■ L Islam. Rech Georges Baguet Lect Diane 
Giguere et Jean Deschamps 

17800 TRIBUNE DE L ORGUE
les Classes d orgue (3e de 4) Université de 
Montreal classe de Reiean Poirier Inv Mario 
Rochon - Conservatoire de Montreal classe 
de Gaston Arel Inv Bruno Vezma Amm Mi 
chef Keable

18800 MUSIQUE DE TABLE
Amm Jean-Paul Nolet

CBJ-FM 100,9
Chicoutimi

19830 MUSIQUE ACTUELLE
Jean Laurendeau et Suzanne Binet-Audet on­
des Martenot Michel Gagnon, cor, Alain Tru- 
del, tb , Alain Cazes, tuba, Robert Ellis tb b 
Robert Leroux, perc , Quatuor Morency. Marc 
Denis cb -Odzouny. et .Hour. (Schouiou- 
nian), -Dix Millions d'anges. (Gougeon) 
«Voix blanche. (Gobeil). .Glissements, tour­
ments. ravissements. (Lalonde) Amm Janine 
Paquet

21800 LE PETIT CHEMIN 
Anim Jean Deschamps

22800 COMMUNAUTÉ DES RADIOS 
PUBLIQUES DE LANGUE 
FRANÇAISE •

Les historiens racontent (Ire de 3) Pierre 
Chaunu raconte «Du premier galet éclaté aux 
terreurs de Lan mille histoire de notre his­
toire. Prod Radio France

23800 JAZZ SUR LE VIF 
Festival de tazz de Lugano (dern de 4) Ab- 
dulah Ibrahim (Dollar Brand) Amm Michel 
Benoit

LUNDI 12 JUIN 1989

0800 L EMBARQUEMENT 
POUR SI TARD

Une invitation a risquer I aventure d une nuit 
en musique Amm Myra Créé

5h55 MEDITATION
• Les prophètes dmamiteros des valeurs 
masculines dominantes» (Jean Lerede)

6800 LES NOTES INÉGALES
Amm Francine Moreau

7854 BLOC-NOTES
Bulletin d actualité musicale Amm. Georges 
Nicholson et Françoise Davome

8800 LES NOTES INEGALES (tulle) 
9800 MUSIQUE EN FÊTE 

L océanographe Jacques-Yves Cousteau 
«Aquarium, extr du «Carnaval des animaux. 
(Samt-Saens). Chants de marins, extr .Sea 
and Sky. (Yamashta), Suite en duo (Jean 
Cras) extr -Le Roi d Ys. (Lalo). .Due North. 
(Chatman), Symphonie no 3 .Images de la 
Cote Ouest. (Atterberg) .Sea Song. (Me- 
theny) Amm Renee Larochelle 

tthOO LA CORDE SENSIBLE 
Un rendez-vous quotidien au cours duquel vo­
tre choix musical est le nôtre Faites-vous plai­
sir Ecrivez-nous en accompagnant vos de­
mandes d un court texte de presentation per 
sonnalise Amm Andre Vigeant 

12804 BLOC-NOTES 
Reprise de I emission diffusée 8 7854 

12810 AU COEUR DU JOUR 
Sibelius version chorale de .Finlandia.,
« Suite mignonne, pour instruments de salon 
musique de theatre, etc Melodies de Sioberg' 
Tosti Rachmaninov et Caruso par Jussi B|or- 
ling t enrg avant et apres-guerre Amm An­
dré Hebert

13800 AU GRE DE LA FANTAISIE
Trois Motets (Byrd), Sonate pour l epitre (Mo­
zart) .Suite romantique, op 125 (Reger) 
Melodies (Poulenc) .L Apocalypse. (Hetu)' 
Variations sur un thème de Paganini, op 35 
(Brahms) Concerto pour mandoline (Cau- 
dioso). Symphonie no 1 (Grieg). .Maurizius. 
(Weber) Amm Colette Mersy 

16800 FICTIONS»
Magazine de littérature étrangère Trois ou­
vrages de fictions récemment parus sont com­
mentes en table ronde Bref aperçu de I ac­
tualité littéraire internationale parutions re­
vues magazines prix Chroniqueurs Louis 
Caron. Jean François Chassay François He­
bert Stéphane Lepme François Ricard et Su­
zanne Robert Amm Rejane Bouge 

16830 LANGUE ET LANGAGE •
21e de 22 La question de la langue en terme 
de statut et de qualité d amenagements lin­
guistiques L aventure linguistique au Quebec 
et dans la francophonie traverse une étape 
difficile Cette sene se propose d etudier les 
phénomènes socio linguistiques Amm Guy 
Rochette

17800 LATITUDES»
«Exotismes. (5e de 15) L'Inde des Mahara- 
iahs Lect Ronald France Texte et amm 
Pierre Villon.

17830 EN CONCERT 
18830 L’AIR DU SOIR et

CONCERTS EUROPEENS 
Orchestre de la Radio-Television polonaise, 
dir Krzysztof Penderecki, Christiane Edmger 
vl Concerto (Penderecki), Symphonie no 9 
(Chostakovitch) Amm Aline Ouellet 

21830 THÉÂTRE DU LUNDI • 
ire partie magazine d'actualité culturelle 
Amm Michel Vais 2e partie «Dialogues en 
différé* * de Michel Gosselin Distr Sylvie Dra­
peau. Yves Massicotte, Claudie Verdant. Mar­
tin Kevan et Larry-Michel Demers 

23800 JAZZ-SOLILOQUE 
Avec Dexter Gordon/Al Cohn. Ella Fitzgerald 
Duke Ellington. Milt Jackson Archie Shepp 
Tchangodei/ Mal Waldron Amm Gilles Ar­
chambault

MARDI 13 JUIN 1989

0800 L'EMBARQUEMENT 
POUR SI TARD 

5855 MEDITATION
«Le retour a I enfance. (Jean Leréde)

6800 LES NOTES INÉGALES 
7854 BLOC-NOTES 
8800 LES NOTES INÉGALES (suite) 
9800 MUSIQUE EN FÊTE

Le photographe Jacques-Henri Lartigue .La 
Vie est belle. (Hahn). ouv .La Vie pari­
sienne. (Offenbach), .Scenes d entants. 
(Schumann). .Images. (Debussy). «Sports et 
divertissements. (Satie), extr .Portraits. 
(Bartok) «Images oubliées. (Debussy)

11800 LA CORDE SENSIBLE 
12804 BLOC-NOTES 

Reprise de l emission diffusée a 7854 
12810 AU COEUR DU JOUR 

J C Pepusch. musicien du .duc. de Chan- 
dos et autres compositeurs anglais par le duo 
suédois Pehrsson-Lmdberg flûte et luth extr
• Chandos Anthems, par les solistes, voix et 
instruments de I ensemble Sixteen de Lon­
dres Psaume 100 (Schütz) par la maîtrise de 
Regensburg

13800 AU GRE DE LA FANTAISIE
Bagatelles, op 47 (Dvorak). Suite en do mm 
pour luth (J S Bach). Musique sacrée (Las 
sus) Symphonie no 1 (Borodme). .Danses 
andalouses. (Intante) .Toward The Sea. 
(Takemitsu). .La Damoiselle elue. (Debussy).
• Sonata qumta. pour orgue (Marcello). Trois 
Fugues â trois von d apres BACH (Mozart); 
Motet (Charpentier)

16h00 LE PONT DES ARTS •
Tableau de l actualité artistique en Trance, en 
Belgique et en Suisse realise en collaboration 
avec la Communauté des Radios publiques de 
langue française Amm Jean-François Dore 

16830 PRESENCE DE L ART .
Ire partie reflet de l actualité dans des domai­
nes aussi divers que la peinture et la perfor­
mance • 2e partie entrevues avec des artis­
tes théoriciens, historiens de I art Amm Gil­
les Daigneault. Rober Racine Ent a Paris 
Rene Viau

17830 EN CONCERT
Louise Bessette, p «La Cathédrale englou­
tie. (Debussy) .Le Regard des anges. (Mes­
siaen) Prelude choral et fugue (Franck), 
Choral et variations (Oublieux). .La Valse. 
(Ravel) Amm Michel Keable (Reprise)

18830 L AIR DU SOIR et
CONCERTS EUROPEENS 

Festival de musique sacrée - Fribourg 1988 
The Hilhard Ensemble David James, 
haute-contre John Potter Roger Covez 
Crump et Leigh Nixon, t Paul Hilher b et di­
rection Oeuvres de Josqum des Prés, Isaac 
Holliqer Byrd Ferrabosco et Obrecht Amm 
Aime Ouellet

21830 EN TOUTES LETTRES •
Magazine consacre e la littérature de chez 
nous Chroniqueurs R oc h Poisson (revues).

Jérôme Daviault (essais) Robert Melançon
(poesie) Jean François Chassay (fiction); 
Francine Beaudoin et Jacques Thénault (ac­
tualité littéraire) Amm Marie-Claire Girard - 
• La Peur de tomber, et «Le Chat en ébene. 
de Robert Clamg Lect Denise Verville 

23800 JAZZ-SOLILOQUE 
Avec Mercer Ellington, Teddy Charles, Worlds 
Greatest Jazz Band. Art Blakey. Dizzy Gil­
lespie. Steve Lacy

MERCREDI 14 JUIN 1989
0800 L EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD..
5855 MEDITATION

■ Autorité et confiance - Foi. (Jean Lerede). 
6800 LES NOTES INEGALES 
78 54 BLOC-NOTES 
8800 LES NOTES INEGALES (suite) 
9800 MUSIQUE EN FÊTE 

Le petit almanach Naissance d'Albmoni Con- 
certo pour hautbois et cordes, op 9 no 2; 
mort de Roland de Lassus Magnificat -Prae- 
ter rerum seriem. en 1 787 Mozart achevé 
••Ein Musikalischer Spass» Divertimento. 
K 522. mort du pianiste Geza Anda Concerto 
pour piano no 2 (Brahms), création en 1876 
du ballet «Sylvia» de Delibes 

11 hOO LA CORDE SENSIBLE 
1?h04 BLOC-NOTES 

Reprise de I emission diffusée a 7h54 
12h10 AU COEUR DU JOUR 

Salut d amour' Edward Elgar (1857-1934). 
portrait d'un compositeur melodies, pieces de 
piano marches patriotiques, etc Jussi Bjo- 
Img Louis Halsey Singers. Quintette de cui­
vres Arban et Orchestre symphonique de Lon­
dres

13h00 AU GRE DE LA FANTAISIE
Enregistrements publics et historiques Galina 
Vishnevskaya sop . Mstislav Rostropovitch. 
vc dans un concert spécial pour l'Armeme 
Chedrine «Stihira. «Stan Getz et J J John­
son at The Opera House» Lalo extr -Le Roi 
d Vs» Elliott Carter Quatuor no 4 Beethoven 
Concerto no 4 avec Arthur Rubinstein, p dir. 
Erich Lemsdorf Catherine Sauvage chante 
Léo Ferre

16h00 LITTÉRATURES PARALLÈLES •
Magazine littéraire Table ronde réunissant 
entre autres chroniqueurs Yves Lacroix et 
Jacques Samson (bande dessinée) Danielle 
Lapiante et Jean-Marie Poupart (policier). 
Chantai Gamache et Norbert Spehner (fantas­
tique) Amm Andre Carpentier

16h30 SCIENCE ET TECHNOLOGIE 
EN MARCHE•

~L ophtalmologie» Inv Leo-Paul Noel, mé­
decin ophtalmologiste professeur a l'Univer- 
site d Ottawa chercheur rattache a ( hôpital 
pour enfants de I Est de ( Ontario a Ottawa. 
Gilles Desroches, medecm-ophtalmologue 
rattache à i Hôpital Civic d Ottawa Rech mt 
et textes Christine Bordeleau et Yves Jeau- 
rond Amm Gustave Héon 

17h00 AU FIL DU TEMPS •
• Petite histoire de la médecine au Quebec* 
(9e de 10) L Emergence de la recherche mo­
derne inv Michel Chretien, directeur de ( ins­
titut de Recherches cliniques de Montreal. 
Raymond Duchesne co-auteur de »L Histoire 
des sciences au Quebec*. Gustave Gmgras. 
fondateur de ( institut de Réadaptation de 
Montreal Rech . mt et amm Danielle Ouellet 
et Yanmck Villedieu 

17h30 EN CONCERT 
1§h30 L AIR DU SOIR et

CONCERTS EUROPEENS 
Saison 1987-1988 de la Sudwesttunk. dir Jan 
Latham Konig Ulrich Koch, alto Misha Dich- 
ter p «Prelude a l apres-midi d un faune» 
(Debussy) Concerto pour piano no 1 (Tchai­
kovsky) «Harold en Italie» (Berlioz) Amm 
Aime Ouellet

21h30 POPULATIONS ET 
MIGRATIONS •

1 le de 20 «Les Etats-Unis ou le mtlting pot'

compromis» Rech . mt et amm Hélène Sar­
rasin et Charles Larochelle 

22h00 LITTERATURES •
«De Napoleon Bonaparte a Gorbatchev, une 
littérature qui survit'» 5e de 10 émissions con­
sacrées a la littérature polonaise Eliza Orze- 
skowa Lect Elizabeth Chouvalidze. Texte et 
amm Alice Parizeau

22h30 ANTHOLOGIE •
«La Femme Anna» d Yves Theriault Lect Be­
noit Girard

23h00 JAZZ-SOLILOQUE
Avec Terry Gibbs/Buddy de Franco. Art Pep­
per. Benny Green. Ron Carter, Duke Ellington. 
Artie Shaw. Steve Lacy et Teddy Wilson

JEUDI 15 JUIN 1989
0800 L EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD 
5855 MÉDITATION

■ Foi. chaleur, tendresse, douceur. . (Jean 
Leréde)

6800 LES NOTES INÉGALES 
7854 BLOC-NOTES 
8800 LES NOTES INEGALES (suite) 
9800 MUSIQUE EN FÊTE

Le poète et auteur dramatique Federico Gar­
cia Lorca «Buleria I. (Morente); extr Sym­
phonie no 7 (Beethoven), .Chansons folklo­
riques espagnoles. (Garcia Lorca); -Nuits 
dans les Jardins d'Espagne. (Falla). «Romen- 
cero gilano. (Castelnuovo Tedesco), Sonate 
pour violon et piano (Poulenc). «L'Espoir. 
(Léo Ferré)

11800 LA CORDE SENSIBLE 
12804 BLOC-NOTES

Reprise de remission diffusée à 7854 
12810 AU COEUR DU JOUR 

Extr .Les Tendres Plaintes. (Rameau) Tre­
vor Pinnock. civ ; Jussi Biorlmg, t extr d'o­
péras de Bizet. Gounod. Mascagni, etc et 
opérettes de Strauss. Friml et Ottenbach 
(enrg 1930-1947)

13800 AU GRE DE LA FANTAISIE 
• Les 5 clés de sol. extraits des disques qui 
ont obtenu la meilleure cote a remission 
Chronique du disque

16800 LES IDEES A L'ESSAI»
Richard Salesses s'entretient avec Jacques 
Pimpaneau auteur de .Chine, culture et tradi­
tions.

16830 COMME SI VOUS Y ÉTIEZ •
3e de 4 A la CSN de Trois-Rivières, le 6 octo­
bre 1988. sous le thème de .Poésie et travail­
leurs. le Festival national de la poésie a réuni 
Michel Charlrand syndicaliste et amateur de 
poesie et les poêles Yves Boisvert (Québec). 
Gerald LeBlanc (Acadie) et Patrice Desbiens 
(Ontario)

17830 EN CONCERT
Chantal Juillet, vl.; Jacinthe Coulure, p 
Scherzo en do min extr de la Sonate F A E 
(Brahms). Sonatine en la mm . D 385 (Schu­
bert) Sonale en mi bém . op 18 (R Strauss) 
Amm Michel Keable (Reprise)

18830 L AIR DU SOIR 
Amm Aline Ouellet

20800 ORCHESTRES CANADIENS 
Orchestre symphonique de Québec, dir Si­
mon Streatteild. Paul Badura-Skoda. p .Cos­
mos. (Pauk). Concerto no 21. K 467 (Mozart) 
Symphonie no 4 (Brahms) Amm Sophie Ma 
gnan

22800 LES CHEMINS
DE LA CREATION •

• Histoire de la photographie au Canada. (1 le 
de 17) Portraits et portraitistes Inv Y Karsh 
Led et mt Richard Joubert Rech et amm 
Michel Lessard

22830 MEMOIRES •
• L Histoire d une époque. (9e de 13) Inv Ar­
thur Labne. premier docteur en chimie 8 I U- 
niversite Laval en 1932 el fondateur de I A- 
quarium de Québec Rech el ml Madeleine 
Gaudreault- L abrecque

23800 JAZZ SOLILOQUE 
Avec Art Pepper, Jimmy Heath. Flip Phillips.

Billy Pierce. Duke Ellington, Chet Baker. Earl 
Hines el Sonny Stitt

VENDREDI 16 JUIN 1989
0800 L EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD ..
5855 MEDITATION

• Detente, lâcher-prise, paix, sérénité . (Jean 
Leréde)

6800 LES NOTES INEGALES 
7854 BLOC-NOTES 
8800 LES NOTES INEGALES (suite) 
9800 MUSIQUE EN FÊTE

Le petit almanach Naissance de Johann 
Wenzel Anton Stamitz

11800 LA CORDE SENSIBLE 
12804 BLOC-NOTES 

Reprise de l émission diffusée à 7854 
12810 AU COEUR DU JOUR

• Ar hyd y nos. Airs celtiques des îles britan 
niques par la chanteuse et harpiste galloise 
Rachel Ann Morgan et le ténor Richard Lewis 
Adagio d'Albmoni par Michel Rondeau et 
Aline Letendre, tp et org

13800 AU GRE DE LA FANTAISIE 
Ire partie Inv Michel Dussault, pianiste (Ire 
de 2) 2e partie Orchestre symphonique de 
Toronto, dir Andrew Davis. Kalia et Marlelle 
Labéque. ps .Antinomie. (Hétu); Concerto 
pour deux pianos no 2 (Mendelssohn). Sym­
phonie en re min no 0 (Bruckner).

16800 AU CINÉMA»
Le magazine de l'actualité cinématographique 
animé par le critique Richard Gay

16830 LES INDUSTRIES 
DE LA CULTURE •

Pierre Olivier s'entretient avec Albert Grenier 
directeur du Conservatoire de musique de 
Montréal

17800 BIOLOGIE ET MÉDECINE •
Prod France-Culture

17830 LES JEUNES ARTISTES
Concert des Jeunesses musicales enregistre 
a Moncton Solistes La Bande Magnetik: ré­
pertoire varié de la Renaissance, folklore el 
tazz

18830 L'AIR OU SOIR
Amm Aline Ouellet

20800 LES GRANDS CONCERTS
Enregistré le 14 |um à Trots-Rmeres dans le 
cadre de la tournée estivale (Concerts Bell) de 
I Orchestre du Conservatoire de musique du 
Quebec Dir Franz-Paul Decker extr «Tann- 
hauser. (Wagner); .Kaleidoscope. (Pierre 
Mercure). «Le Chasseur maudit. (Franck) 
extr «Der Rosenkavalier. (R Strauss) Amm 
Michel Krable

22800 TRAJETS ET RECHERCHES •
Richard Salesses s entretient avec Michel 
Ciry peintre

22830 SECONDE DIFFUSION •
«Jeux d entants. (10e de 22) Jeux d'adoles­
cence Inv Maude Manoni et Philippe Jeam 
met psychanalystes et Edith Fournier, psy 
chotherapeute Rech , texte el amm Danielle 
Bilodeau

23800 JAZZ-SOLILOQUE
Avec Coleman Hawkins. Benny Goodman 
Dizzy Gillespie, Sonny Stilt. Art Pepper et Earl 
Hines.

SAMEDI 17 JUIN 1989
0800 MUSIQUES DE NUIT

Amm Monique Leblanc
5855 MÉDITATION

«Foi et espérance en la teunesse» (Jean Le­
rede)

6800 LA GRANDE FUGUE
Amm Gilles Dupuis

10800 CHRONIQUE DU DISQUE
Inv Jean-François Sénart. chef de choeur et 
chef d orchestre Gilles Archambault écrivain 
animateur d émissions de jazz Amm Nor­
mand Séguin
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Rock

Des kilomètres de bandes enregistrées encore à publier

Alan Douglas et l’héritage de Jimi Hendrix
Depuis plusieurs années. Alan Douglas s’évertue à mettre en 
valeur les kilomètres de bandes enregistrées que Jimi Hendnx a 
laissées à sa mort. Après toutes ces années il est encore loin 
d’être à court d’idées. Sa dernière trouvaille: The Jimi Hendrix 
Reference Library, une série de douze disques destinée avant 
tout aux musiciens.

Hendrix n’a jamais joué Red 
House deux fois de la même fa­
çon. Alors, ce disque va illustrer 
les multiples façons d’aborder 
une pièce. Tous les disques de

cette sene ne seront disponibles 
uniquement que dans des maga­
sins d’instruments de musique », 
tient à préciser le producteur. 
Douglas mentionne que deux au­

tres microsillons doivent paraitre 
d'ici à la fin de l’annee sous le 
titre de Fuzz, Feedback and W'ah 
H ah et W hammy Bar and Finger 
Crease.

par MICHEL BILODEAU 
collaboration spaciale

Au lendemain de la mort de 
Jimi Hendrix en septembre 1970, 
le producteur Alan Douglas s’est 
soudainement vu confier le rôle 
de gardien et de promoteur de 
l'oeuvre du légendaire guitariste.

« Je ne suis pas responsable 
en tant que tel de la succession 
de Jimi Hendrix. Ma mission est 
de protéger et surtout de présen­
ter de façon adéquate ce que 
Hendrix nous a laissé, que ce soit 
déjà publié ou non », précise 
Alan Douglas lors d'une entre­
voie qu’il accorde au SOLEIL de 
son bureau de Los Angeles.

Par le biais de sa maison de 
production « Are You Experien­
ced Ltd », Alan Douglas s’est in­
génié à mettre en valeur ce que 
le guitariste a pu laisser comme 
enregistrements sonores et 
visuels.

C’est ainsi que Douglas a pré­
senté aux inconditionnels d’Hen- 
drix les microsillons Band Of 
Gypsy s 2, Plays Monterey, 
Concerts. Nine To The Universe, 
une compilation de pièces impro­
visées en studio, ainsi que les 
controversés Crash Landing et 
Midnight Lightning.

Controversés parce qu’Alan 
Douglas a effacé toutes les pistes 
de basse et de batterie et engager 
des musiciens de studio pour 
réenregistrer le tout.

« On m’a traité de tous les 
noms. Je ne pouvais décemment 
pas publier les bandes originales. 
Le bassiste et le la batteur n’é­
taient pas dans le temps. Hen­
drix, lui, avait un métronome 
dans la tête. Il pouvait jouer et 
faire abstraction des autres. On a 
fait la même chose pour le film 
Bird portant sur Charlie Parker 
et on alors parlé de miracle tech­

nologique », lance non sans 
amertume Douglas.
Disques audionumériques

Il y a quelques années. Dou­
glas s’est associé à la maison Ry- 
kodisc pour mettre sur le marché 
un disque audionumérique inti­
tulé Live At Winterland.

Heureux du résultat, il réci­
dive en 1989 avec Radio One, un 
disque qui réunit des bandes en­
registrées pour la BBC en 1967.

Mais pourquoi ne s’est-il pas 
associé à Reprise Records, la 
maison de disques d'Hendrix?

« Cette maison a déjà mis sur 
le marché en versions d.a. cer­
tains disques comme Are You 
Experienced ou Axis Bold As 
Love mais je ne suis pas du tout 
satisfait du résultat. J’ai alors 
opté pour Rykodisc, une maison 
dont j’apprécie beaucoup le tra­
vail. D'ailleurs, je suis entre en 
studio avec mon ingénieur du 
son et nous avons remixé digita- 
lement tous les microsillons 
d'Hendrix. Tout cela va être dis­
ponible en disques audionuméri­
ques au début de 1990 », précise 
Alan Douglas.

Le producteur souligne aussi 
que, pour souligner le 20ième 
anniversaire du Festival de 
Woodstock, la prestation com­
plète de Jimi Hendrix à Woods­
tock va être lancée en disque au­
dionumérique au mois d’août. 
Disques pour musiciens

Mais le projet qui présente­
ment lui tient le plus à coeur est 
sans contredit la Jimi Hendrix 
Reference Library, une série de 
douze disques dont la première 
fournée doit être mise sur le 
marché cet été.

« C’est finalement la guitare 
vue par Jimi Hendrix. Le premier 
disque doit paraitre au cours de 
l’été. Il s’agit de Variations on A 
Theme: Red House. Vous savez,

mm

v #

t *

Jimi Hendrix, photographié au sommet de sa carrière

COMPILATION

Wetk'Bhd
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11 13 £ Forever your girl Paula Abdul
s! I 12 I’ll be there for you Bon Jovi
21 1I 7 Pop singer John Cougar Mellencamp
4i :. e 1 won't back down Tom Petty
Si ;’ 7 Voices of Babylon The Outfield
ci 2! 15 She's so young The Pursuit of Happiness
7' 1;i 5 Good thing Fine Young Cannibals
e1 £) 10 Everlasting love Howard Jones
9» 1C) 9 Downtown One 2 Many

101 11 9 Seing Is believing Mike & The Mechanics
11 21 13 Eternal flame Bangles
12 1€ 5 1 drove all night Cyndi Lauper
13 18 6 Real love Jody Watley
14 22 4 The doctor Doobie Brothers
15 20 4 Satisfied Fiichard Marx
16 19 7 Diamond mine Blue Rodeo
17 8 13 Like a prayer Madonna
18 21 8 This feeling Sam Brown
19 26 3 Thli time 1 know It’s for real Donna Summer
20 30 2 Express yourself Madonna
21 24 7 Soldier of love Donny Osmond
22 33 2 Buffalo stance Neneh Cherry
23 12 12 Rocket Del Leooard
24 31 4 (Watching) Worlds crumble Glass Tiaer
25 W 11 Room to move Animotlon
26 27 5 Through the storm Aretha & Elton
27 28 4 Crazy about her Rod Stewart
28 32 4 Rooms on fire Stevie Nicks
29 14 14 The look Roxette
30 34 3 My brave face Paul McCartney
31 38 2 Cry Waterfront
32 35 4 Victory day Tom Cochrane/Red Rider
33 23 11 Working on It Chris Rea
34 37 3 No such thing Annette Ducharme
35 17 7 Giving up on love Rick Astley
36 39 2 Round and round New Order
37 40 2 Closer to fine indigo Girls
38 0 1 She’s a Mystery to me Roy Orbison
39 0 1 Nineteen Forever Joe Jackson
40 0 1 Waiting Game Swing out sister

1 2 11 Sarbacane Francis Cabrel
2 3 15 Volte face Nuance
3 5 11 Sur ma peau Paul Piché
4 1 17 Toujours vivant Gerry Boulet
S 8 10 Dans la peau Marie Carmen
6 9 8 Seule Robert Sart
7 10 10 Un Jour Michel Françoise
8 4 14 Possède# Alexx
9 11 8 Le soleil donne Laurent Voulzy

10 7 17 On parle des yeux Joe Bocan

LE SOLEIL
Conservez cette 
compilation 
et soyez à l'écoute 
du 93 dimanche 
de midi à 13h30 
car lors de 
la compilation 
week-end, nous 
ferons des 
gagnants!

et Ztmntmw»
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UNE SOIREE AU THEATRE
AU PROFIT DI MISEE DU SEMINAIRE DE OUËBEC

Président d’honneur de la soirée
Monsieur Robert Bégin 

President et chef de la direction 
de l Industrielle Alliance

Parrain d’honneur
Monsieur Antoine Dumas

Président du comité organisateur
Maître Jean DeBÏois

Programme
18 h .30 Cocktail - Buffet (sous la tente) 
20 h 00 Pièce de théâtre ««Les nonnes» 

de Dan Coggin
22 h 30 Tirages - Café et chocolat

Prix de la carte
100,00 î

( Reçu officiel de chante de 70,00 $)

Prix de présence
Une sérigraphie et une arrylique 

de Monsieur Antoine Dumas

Réservation
Madatne Yvette Corn veau

692 2843

L’INDUSTRIELLE 
ALLIANCE
CCIIMb«t| 0 «UUIMU tvl II *1

En collaboration avec

CELLIERS ou MONDE

/4u.c\

.Mu-.t’&W Parfums Stern (Canada) inc. < M <m mi m ««.«j. [ÎJ

l fc SGI EIL

MUSÉE é.ï DU SÉMINAIRE
U U (

9, rue de l’Université, C.P 460, Hautcvillc Québec, Québec GIR 4R7

Roman. 459 p

SHÀN E. Van Lustbadsr
La» P«vn Qu» pwx1*â i« 'onPiN* •cocwnaqi*» (te 
Hong Kcvrg Ctevte*Wa ,* pu*vu*» pmuancv évono 
miqu* Hv»Kl»«te* .>**« M«roc «R Dantwii* VortuR* 
% emploient Aciiv»*ment 4 i>egne< le rombet L*ne 
'ode ite'tte ri •crier» errtte te» vie».» espion» tou» te» 
coup» »»'<'• pawn»;, pour t pervenir Plu* q>ie jemei», 
I auteu* cv NlNJA » .affim*» comme te nsehrw du 
•uapenee

Roman, 342 p

l AFFAIRE VELASQUEZ Thomas Moving
la Marqueta de Votosqun/ tahrimu d une veteur
inestimable est mis au» «nettetés d une manière in­
attendue le monde de l «ri réegit aussitôt les en- 
( t>eres montent' Qui emporterd le tableau ’ Un livre 
passionnant sur le milieu peu connu de la peinture

Roman, 297 p

l2I1995SI

Qui est vraiment r.et enfant de du ans trop 1 .«riait 
pour avoir été conçu comme tout le monde ’ l e 
s.net brûlant der, mutations génétiques et des 
manipulations bioloqiques par le maître du 

'Speri' e meg,rai «OBIN COOK Trois cents pages 
a ii<e sans dormir

Mémoires. 346 p

GROMYKO
MÉMOIRES

ANDREI GROMYKO
f >es accords de Yalta à l’invasion de < Afgri«ntsten 
de I-I guerre froide « !« détente ANDREI GROMYKO 
Syrt.boi.se un dem. Steel® .je diplomat.® soviétique 
Churchill Kennedy Castro tous les grands sont 
au ’«ndez vous de ce livre rédigé par cetu. qui fut 
ministre des affaires étrangères de I URSS pendant 
trente ans

Mémoires, 340 p.
IViin l Mt h ,•--- - - - - - - 19195$|

CHAPEAU 
MÏJON

CHAPEAU MELON Patrick Macnee
L a rtobroqraph.e du cétebre John Steed 1 agent 
sec ret des.nyoite de te sen® »Atevtsen CHAPEAU 
MELON et BOTTES DE CLHR ou les tribulations 
d un anglais issu d une famille arisfrx-.rat.que gui 
r.rioistl de devenir acteur maigre a désappcobahon 
familiale Un irv»e ptern de sel et d humour

Biographie, 646 p
MElVYNBRAfiG

ICHARD
WÜRWII

Sii Vf vfsoirwts htiiwes

RICHARD BURTON Si m us etntts mtoiws
üm carnets memes de I ur des ptu* grands «ctour* 
rte cm stec*e C* que personne n® sa-/art de kn son 
regard m ne ' amou» amitié .etheètre tecmé- 
ma RICHARD BURTON vu p®' hamém# PVvs 
qu un# biographie une eutob*ographte

EN VENTE Ch» votre LIBRAIRE
Disponibles sur Alec 2, code d» 

service Ura.
JOUEZ avec nous en 

réclamant le signet 
ÉDIPRESSE a votre libraire! 
945. av. Beaumont, Montréal 

(Québec) H3N1W3

(514) 273-6141



Avec le groupe Tin Machine

David Bowie sort des sentiers battus
I>avid Bowie n'a p;ts crainl de sortir des snoiiers battus avec son 
nouveau groupe I in Machine. ( e premier disque va surprendre 
jilus d un fan du « I Inn White Duke » Tin Machine livre un rock 
carré, mené par la guitare de Reeves (Jabrels.

tin
machine

TBIIIliKr

une critique de MICHFL BILODEAU 
collaboration spéciale

Tin Machine 
Tin Machine
Capitol EM! CDP-7-91990-2

Tin Machine serait-il un autre 
chapitre dans la saga du caméléon 
du rock? Oui et non Tin Machine 
n’est pas a proprement parler une 
version moderne des Spiders 
From Mars, et ce même si on peut 
retrouver un certain lien de paren­
te au niveau musical

De plus, Bowie précise que ce 
nouveau disque est avant tout ce­
lui de Tin Machine, un groupe 
dont il est simplement le chanteur 
et qui compte aussi dans ses rangs 
le guitariste Reeves Gabrels (une 
belle découverte) et les frères 
Hunt et Tony Sales (tous deux ont 
accompagne Iggy Pop).

Difficile de faire la part des 
choses mais, ce qui est sûr, Bowie 
prend beaucoup de place. Guère 
surprenant.

Le moins que Ton puisse dire 
c est que Tin Machine détonné de 
ses recentes productions. Un vira­
ge pour Bowie qui n'est pas sans 
rappeler celui effectue par son viel 
am' Iggy Pop avec Instinct.

Le premier 45-tours, Under 
The God, en est un bon exemple. 
Un rock corsé et décapant où do­
mine la guitare (et quelle guitare!) 
de Gabrels. Un rock qui, somme 
toute, doit beaucoup au rock des 
« sixties » tel que pratique par des 
groupes comme The Troggs ou 
The Pretty Things. En quelque 
sorte un retour aux sources pour 
Bowie

D'ailleurs Crack City, un dur 
constat des ravages du « crack » 
aux Etats-Unis, « recycle » les ac­
cords d’un des hymmes de ces an- 
nees-la Wild Thing (popularisé 
par les Troggs et Hendrix).

Un disque spontané, excitant et 
sans concession qui, de toute évi­
dence, ne sera pas accueilli a bras 
ouvert par les stations 
radiophoniques

Un petit conseil, procurez-vous 
si possible le disque audionumeri- 
que ou la cassette. Outre deux 
(très bonnes) pièces supplémen­
taires, on y a inclus les paroles 
(elles valent le détour). Un « bon­
us » que le version de vinyl n'offre 
pas. Du moins mon exemplaire!

I3oy George
High Hat
A&M Virgin VL 3056

Une fois de plus, Boy George 
tente le coup... sans Culture Club 
Mais, tout comme ce fut le cas 
pour Sold, son premier microsillon

solo, High Hat ne créera pas 
grand remous.

A trop vouloir réussir. Boy 
George joue trop sûr. À tendance 
« dance », avec un doigt de reggae 
tout de même, les pièces sont li­

vrées sans grande originalité 
Le 45-tours Don't Take My 

Mind On A Trip demeure un des 
moments les plus intéressants de 
ce disque. On a déjà connu un Boy 
George avec un peu plus de 
panache.

49, rue Saint-Pierre, Québec - tél.: (418) 694-1303
i . Z?.

(près de la Place Royale)

Jean-Paul Riopelle
OEUVRES SUR PAPIER ET ESTAMPES

jusqu'au 30 juin

LA GALERIE

TERRITOIRES

D'ARTISTES

Y S A G E S

T I C A U X
Le Musée du Québec présente cet été 
dans divers sites extérieurs de Qué­
bec, un événement en art actuel 
d'envergure internationale.
Quatorze artistes en provenance du 
Québec, du Canada, des États-Unis, 
d'Europe et d'Asie sont invités à 
s'approprier un territoire par la créa­
tion d'une oeuvre plastique, littéraire, 
sonore ou photographique.
A Québec, découvrez les Paysages 
verticaux de: Danielle April, Domi­
nique Blain, Sylvie Biocher, Daniel 
Buren, Melvin Charney, Denise 
Desautels, Fortuyn/O'Brien, Jocelyn 
Casse, Angela Grauerholz, Giuseppe 
Penone, Michael Snow, Robert 
Stackhouse, Frédéric-Jacques Tem­
ple, Shigeo Toya.

Autant d'artistes à rencontrer du 15 au 
25 juin, autant de territoires à connaî­
tre et à explorer jusqu'au lor octobre.
Pour renseignements: (418)643-7975

(418)643-2150

l O f w S
Il C O N c O # D I

Musée du Québec
Celte exposition «i été rendue possible gr.ke à In par­
ticipation financière du Conseil des arts du Canada 
et des Amis du Musée du Québec, ainsi qu 'à la colla­
boration de la Commission des Champs-de-Bataille 
Nationaux, de la ville de Quebec et de la Société 
immobilière du Quebec.
I e Musée du Quebec est subventionné par le minis­
tère des Affaires culturelles du Quebec.

Incidemment, une rumeur veut 
que Boy George et ses complices 
de Culture Club soient présente­
ment en studio.

Todd Rundgren 
Nearly Human
WEA Warner Bros 9258811

Le bonhomme s’est fait plutôt 
discret ces dernières années. Son 
dernier disque A Cappella 
remonte à 1985.

Il faut dire toutefois que Rund- 
gren a plus d une corde à son arc 
et qu’il s’est souvent retrouvé de 
l’autre côté de la console Depuis 
le début des années 70 on ne 
compte plus ses collaborations: 
Grand Funk, New-York Dolls, 
Psychedelic Furs, XTC...

Une de ses dernières réalisa­
tions: le 33-tours Love Junk du 
groupe torontois The Pursuit of 
Happiness.

Todd Rundgren effectue son 
retour sous le signe de la « white 
soul » (dans la lignée de Hal- 
l&Oates), style qu’il pratique de­
puis belle lurette en alternance 
avec des périodes plus rock et 
même progressive (Utopia).

J’avoue que, pour ma part, je 
préfère le « Wizard » en rocker 
mais il faut bien admettre que ce 
Nearly Human est un pur joyau, 
ciselé avec soin et minutie par ce 
génie méconnu.

Un disque 
pour
Greenpeace
LONDRES (AFP) — 
Greenpeace International a 
lancé cette semaine, à 
Londres, un double album de 
rock. Rainbow Warriors, une 
compilation qui réunit la crème 
de la musique populaire, 
destinée à «faire connaître 
l’organisation écologiste et à 
sensibiliser la jeunesse du 
monde entier aux problèmes 
de l’environnement».

«Avec ce disque, nous en­
voyons un message aux jeunes gé­
nérations du monde pour sauver 
la planète. C’est une bande-son 
pour la survie», a explique le gui­
tariste de Eurythmies, Dave Ste­
wart. au cours d’une conférence 
de presse à laquelle ont participé 
Lou Reed, Chrissie Hynde (Pre­
tenders). Brinsley Forde (Aswad) 
et Bryan Adams

Cet album était sorti exclusive­
ment en Union soviétique le 6 
mars dernier, sous le titre 
Breakthrough, une premiere dans 
l’histoire du spectacle occidental 
Distribue par la compagnie de dis­
que d Etat Melodiya, le disque oc­
cupe toujours la première place 
des palmarès soviétiques et a dé­
passé les deux millions 
d’exemplaires.

Tous les profits de Rainbow 
Warriors, qui sera aussi vendu 
dans les pays en développement, 
iront à Greenpeace.

Parmi les 31 artistes et groupes 
qui figurent sur «Rainbow War- 
nors»: U2. Sting, Bryan Ferry, Lou 
Reed, Eurythmies, Pretenders, 
Talking Heads. Simple Minds, 
R E M, Peter Gabriel, Sade et Dire 
Straits.
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La littérature

Lux »

Pierre Filion offre un roman d’une force décapante
La réussite d un roman tient généralement à peu de choses : une 
écriture qui fasse fleurer la vie et qui parvienne à créer une 
véritable osmose entre le propos d'un livre et la langue qui le 
porte. Le ton est alors donné et tous ces éléments disparates, le 
style, les dialogues, le récit et les personnages, semblent 
constituer un tout cohérent. C'est alors que le roman trouve sa 
véritable efficacité et qu'il nous entraîne en dehors de nos 
limites. C'est là une architecture fragile qu'un rien suffit à 
désarticuler. Mais c’est précisément de ce rien que l'écrivain fait 
son tout.

une critique de GUY CLOUTIER 
collaboration spéciale

Ainsi en est-il de l'incontestable 
réussite de Lux, le roman que 
vient de faire paraitre Pierre Fi­
lion chez Lemeac.

Au depart, le récit parait sim­
ple: un homme demande à parta­
ger la table occupée par quatre 
femmes au Lux. le restaurant-bar 
branché de Montréal. La conver­
sation s'amorce et rapidement les 
couteaux volent. Le sang coule. Il 
est bien mal tombé, le pauvre ! 
Elles ne lui laissent rien passer de 
ce qui se joue (ou ne se joue pas) 
autour de la table et elles le disent 
sans retenue aucune, avec la ver­
deur des mots qui vont droit au 
but et qui font mal à l’ego. Pas de

quartier ! Avoue-t-il être en congé 
de maladie à cause d'un problème 
auditif, voilà qu’elles creusent la 
faille et qu elles entrent en lui et 
qu'elles le travaillent de l'interieur 
afin « d'ouvrir insidieusement le 
mur de sa surdité».

Elles ont tout lu, tout vu et elles 
ont des idées sur tout : l'art, la lit­
térature, la vie, les femmes, le 
couple et les hommes... à qui elles 
ont long à dire : « Les hommes 
sont vieux, tu sais, ils ont le poids 
du monde sur leurs épaules, le 
poids du salaire, le poids du pou­
voir, le poids du politique, ils ont 
été les rois du monde et aujour­
d'hui. ils passent la main. (...) Les 
hommes doivent apprendre à vi­
vre une vie ajustée à leurs be­
soins. ça fait des siècles qu'ils vi­
vent au-dessus de leurs moyens. »

Qu’importe si elles donnent 
dans la philosophie de salon et 
dans la psychologie a cinq cents. 
Elles n ont pas le temps de faire 
dans le detail. Autrefois peut-être, 
il aurait ete un bon parti, mais les 
temps ont change. Elles ont trop 
attendu, trop écouté, trop dorlote, 
trop materne. Aujourd'hui qu'el­
les ont échappe aux etaux com­
plaisants dans lesquels on préten­
dait les retenir de vivre, elles n'ont 
plus le goût d'attendre. Elles cher­
chent des égaux.

Bob deviendra amoureux de 
l'une d'elles, ils se reverront et 
chaque rencontre donnera lieu à 
de véritables seances de déca­
page. Pour lui ouvrir les yeux, 
elles s'acharneront à lui défoncer 
les oreilles. Il « cherchait un 
moyen de se suicider sans mou­
rir », et le voici bientôt déchiré en­
tre la peur de dire ce qu'il est et 
l’urgence de le dire au point de 
devenir sourd comme un pot, i.e. 
sourd à lui-mème, à CE qui parle 
en lui, à CELUI qui parle en lui.

Elles n'auront de cesse que 
lorsqu'il aura compris que « le 
jour vient où nos problèmes ne

L’irrésistible ascension du 
Marquis de Sade

PARIS (AFP) - L étoile du marquis de Sade, l'astre noir des 
lettres françaises, luit d'un éclat tout particulier à l’occasion du 
bicentenaire de la Révolution. Pour la première fois, une 
exposition est organisée à Paris sur Donatien Alphonse François de 
Sade (1740-1814), sa vie et s°s oeuvres.

Si l'on ajoute que la collection 
de la Pléiade prépare l’édition des 
ses oeuvres, que les Français peu­
vent voir sur les écrans un film 
inspire de sa vie. et que plusieurs 
livres et articles de presse lui sont 
actuellement consacrés, il y a un 
engouement pour le sulfureux 
marquis, autrefois relégué dans 
l'Enfer des bibliothèques.

FORFAIT-THÉÂTRE

Le comte Xavier de Sade, en 
prêtant plusieurs objets de la fa­
mille à Ante Glibota, organisateur

de l’exposition parisienne, a con­
tribue au succès de celle-ci (qui se 
tient jusqu’au 1er juillet au Paris 
Art Center, une fondation ameri- 
cano-suisse).

Même si' nu! ne conteste les 
dons de grand écrivain de Sade, le 
Marquis reste un auteur à ne pas 
mettre dans toutes les mains.

Au premier ode: l'hebergemenl ou 
somptueux Manoir, 

en entracte un repas exquis a notre 
table.

et la finale l'inoubliable soiree de 
theàtre

Une mise en scene spécialement 
pour vous.

LES PIEDS DANS 
LES PLATS

AVEC
Claude Laroche Michel Daigle 
Sylvie Legault Denise Verville

Quand vous mettrez. les pieds dans no­
tre region jumelez les activités suivantes 
a votre souper-theàtre croisière a 
Grosse-Ile. golf, visites touristiques etc

II? JT1» M\JJ
JM-M -TM ■

Mcwoit del
Membre de l'Association touristique 

du Pays de l’Érable

220, du Manoir, Montmagny 
Reservations: 248-0100 

Théâtre: 1 (800) 463-7079

Comédie
le NOIR

DES LE 27 Jl IN traduction et adaptation 
Brnoil Girard

miff en '•cène 
Denise Filialrault

avec
Janine Satin 
Jacques Girard 
Guylnine Tremblay 
Richard Lalancette 
Jean Ricard 
Josée Descbênes 
Ghislaine \ incent 
\era ZuyderhoJJ'

scénographie 
André [tarbn

éclairage 
Claiide-Anttré Roy

mardi au vendredi 20h.'ft) 
«•ainediI9h00 et 22h00 
réservations : [ 11R| 884-33 14

AM4~\2Ô

ni.route 1.32 
Sl-Miehel-«le-Bellechas*e 
Sortie 3 48 «le l auloroiile 20

RÉSERVATIONS: 848-1818 BILLETS EN 
VENTE DANS 
LE RESEAU W Billetech

péché ^mortel

Forfaits disponibles 
Diner-théàtre.
Sports-diner-théâtre
Théâtre et goûter de fin de soiree

Comédie de Norm Foster 
Traduction de Robert Vannier 
Mise en seine de Fernand Rainville 
Distnbution 
Anne Letourneau 
Claude Pregent 
Mane-Chantal Labelle 
Michel Houde

Du 22 iuin au 3 septembre 1989 
Mercredi au samedi à 20 h 30 

Dimanche a 20 h 00 
Prix. 16.00 S

IL MAJNOIK 1)1 LAC DELACE
HÔTEL DE VILLEGIATURE ET CENTRE DE CONGRES

trouvent plus de solution, alors il 
faut juste changer de vie » Per­
sonne ne peut plus rien pour lui ; 
il est tout à la fois sa propre mala­
die et sa propre medecine.

Lux se presente sous la forme 
d'un récit à l'imparfait que ponc­
tuent les dernières pages du 
journal intime de Bob Or, l’usage 
de l’imparfait contribue ici à l'effi- 
cacite du roman, en insérant dans 
le texte la distance et le détache­
ment si necessaires à l'ironie qui 
permet de couper à froid dans les 
emotions et d echapper ainsi au 
gnangnangnan moralisateur au 
goût du jour.

Quelle façon d'écriture! Il y a

longtemps que je n’avais lu un plaisances et nos duperies. Par sa 
roman d'une aussi grande effica- force décapante et son appel à la 
cite et qui nous interpelle avec lucidité. / ux est un roman dont on 
une telle force par-dela nos com- sort littéralement grandi.

I.l t. t‘om h'ihon, Isnunc. ISSU. .',\t paqi».

THEÀTRE DES SOUVENIRS 
LYRIQUES

SAISON ESTIVALE 1989 
du 1er juillet au 10 septembre

Tous les vendredis et 
samedis soir 

à 20 h 00
THEME:
"LE TEMPS D'AIMER. DE 
RIRE ET DE CHANTER''
ADMISSION

8$ sur reservation 
10$ a la porte

INFORMATION:
661-2096

THÉÂTRE

pgpnié
NEUVILLE

MJTOWOUTl 4©
semm 281

T«lt8S
Jean Jacqui Boutet 
Jotee Deschenes 
louifr Georges Girard. 
Benoit Goum.
Ginette Guay 
et Gaston Hubert

21 juin au 2 septembre
20 heures du mercredi au samedi

Party
bureau

Tôt*
&oufr*e >tr'
M ® ♦ V.

(«miw ,
Jeen-JacQui Boutet 

Coelumee et decors \ ' JeenHeni
Écieiregt\ / Pierre lebrte 

Muetqu» Mere VeJiee 
Direction technique Suzanne Poaqum 

Direction art etique Serge Eoumter

SOLARIS Jurgeon Jobtn,
m

I télé plus FILIALES DE IIUACYRO

WüAeaCj <A
La CORDEE

CJ RP 1060

O KI m

RENSEIGNEMENTS ET RESERVATIONS PRIX DE GROUPE 
25 personnes 
et plu»

Accompagne par

14ç FESTIVAL 
DE THEÀTRE EN MER
CROISIÈRE FRANCOPHONE À 
BORD DU MERMOZ

PAUL HEBERT 
COMEDIEN

PORTS D’ESCALES
e TOULON 
e LA VALETTE 
e DUBROVNIK 
e SPLIT 
e VENISE 
e ANCÔNE 
e BARI

REPRESENTATIONS
e TARTUFFE (Molière)
• HUIS CLOS (Sartre) 
e LES AMANTS DE VENISE 

(Musset)
e SEPT AUTRES...

DEMANDEZ NOTRE BROCHURE 
PLACES LIMITEES

GROUPE 
VOYAGES 

DU VALLON 
INC. b Contactez: Jean-Guy Gingras 

Debbie Pichette
653-1882

EDIFICE IBERVILLE QUATRE 
2954, bout Laurier 

Sainte-Foy (Québec) G1V4T2

CrOI5K2f<Z5

Soleil

Air Canada

héâtre du s de
PRESEN TE

de Edw,ird Albee 
traduit de l'américain 
par Michel Tremblav

Mettant en vedette:

Monique Miller 
Jean Besrémai au

•j'ador» le chou des coméd'sns qui sont des 
prolessionnels du métier La pièce est 
formidable et très intense On entre 
immédiatement dans la piece et dans le jeu 
des comed'ens On est déçu qu'elle se 
termine, car nous serions encore la."

Michel Deschène 
Charlesbourg

"La piece que nous venons de von nous lait 
passer de vrais frissons, car la haine qui s'y 
dégage est triste, mais la grande tendresse 
qui vient habiter le tout, nous attire les larmes. 
Le decor et la mise en scene m'ont 
agréablement plu Les 4 comédiens sont à 
mon avis, un très bon choix, car le rendement 
de chacun est-excellent’

Janine Emond Proulx 
Charlesbourg

LES SAMEDIS THEATRE-FAMILLE
Tous les samedis du 27 mai au 1*1 août IMHO a tompler dr IS h T0 |o*«n» v vous 
aux animateurs nour partie i|M4 a des a<îi\ili*s tHles que. < basse aux trésors, 
improvisation, animation f»our entants

LE PARTY HOT-DOG GRATUIT POUR TOUS
m< lu.mt les hot rio^ et les ralraie hiss* ments

A voire disposition, surveillant e et animation pour enfants (b-12 ans) durant la 
representation de 18 h OO seulement.

Une très be'le interpretation des acteurs 
Monique Miller est sublime et Jean Besré égal 
à lui même, c'est-a dire merveilleux. Tous les 
acteurs ont b'en rendu leur rôle ”

Madame Carmel Martin et 
Monsieur Gerard Martin 
Québec

Réservation :

681 0088

Tn€AT»U ASSCOtS

LE SOLEIL

Radio-Canada
Quebec 11/Cable 6 
C8V 980/Québec
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Les irts visuels

Chambre blanche: dix artistes racontent des histoires
Nous aimons tous les histoires. Mais de quelle fa^on les artistes 
en arts visuels s'y prennent-ils pour nous raconter les leurs?

oar LISANNE NADEAU
collaboration spaciale

La Chambre Blanche prolonge ex­
ceptionnellement sa saison en 
présentant jusqu'au 24 juillet l'ex­
position Structures narratives. 
Derrière ce titre se cache une ex­
position estivale sans prétention 
théorique nous donnant l’occasion 
de voir les oeuvres recentes d une 
dizaine d'artistes de Quebec aux 
tendances et experiences 
diverses.

Les artistes ont donc été invites 
a presenter dans ce contexte au­
tant d'avenues possibles de la nar­
ration visuelle: livre d'artiste, oeu­
vre en sequence, presence 
simultanée de différentes étapes 
d'un récit dans une seule et même 
oeuvre, etc. Expliquant en entre­
vue le choix effectue en collabora­
tion avec Chantal Lagacé, Cecile 
Bouchard, directrice à la program­
mation de la galerie, fait remar­
quer que le corps est souvent mis 
en situation dans ces oeuvres. 
Mais ce sont parfois aussi des sou­
venirs, des états, des événements.

Chantal Lagace présenté elle- 
même une oeuvre beaucoup plus

forte que son travail anteneur 
Elle délaisse la peinture pour la 
construction d'objets muraux qui 
apparaissent tels des environne­
ments naturels dont l'identite de­
meure énigmatique. Le bois s'allie 
au verre sur lequel s'inscrivent les 
mouvements d'un personnage 
déambulant dans cet étrange 
paysage

Karen Pick nous présente 
quant a elle une oeuvre peinte sur 
acajou, ou le dessin vient a la ren­
contre de la peinture dans un uni­
vers privé. « Karen vit maintenant 
à l’extérieur de son lieu de nais­
sance et d'appartenance, précise 
Cecile Bouchard. Les chaises d’é­
cole, les crayons, ce sont des sou­
venirs d’enfance ». La multiplica­
tion des motifs, qu elle scrute et 
retourne, compose tout autant 
l’histoire d'un questionnement 
formel que celle de la mémoire 
individuelle.

Aline Martineau nous revient 
avec ses mises en situation de per­
sonnages fragiles tout en papier. 
Si l'oeuvre manque quelque peu 
d'envol, l’idée d’aborder le mur 
comme un plan de sol amene une 
perspective des plus 
intéressantes.

Le sujet se perd dans la nature, 
dans une oeuvre de Christian Roy 
intitulée Eté fertile. On connaît 
bien la force d'expression de ce 
peintre finissant de l’Université 
l.aval l’annee demiere. Le trait 
fougeux se confond avec ce qu'il 
cherche a représenter, une végé­
tation luxuriante ou se cache une 
figure feminine donnant naissan­
ce a un enfant qui emerge de ce 
chaos fécond. L'oeuvre prend le 
statut d'un événement.

Claude Royer propose des sil­
houettes decoupees qui animent 
librement le mur. « Il y a souvent, 
dans ses oeuvres, des situations 
inconfortables, commente Cécile 
Bouchard, ou il y a un change­
ment prévu, un déséquilibre cer­
tain. » Un corps tout en rondeur 
semble embrouillé, emporté par 
un mouvement de bascule au sein 
d'une ronde de chaises.

Suzie Comtois demeure fidele 
a son style agressif et rude. « C’est 
un état très difficile qui est repré­
sente. La personne est attachée, 
dans un contexte aberrant ou rien 
n'est conçu pour elle. C’est peut- 
être un rêve qu’elle nous 
raconte. »
De la photo

La photographie est egalement 
représentée dans cette exposition. 
L'oeuvre de Sylvie Cauchon se

!

Karen Rick présente cette oeuvre peinte sur acajou

constitue de deux photographies 
d'écrans de télévision prise au Po­
laroid puis agrandies. Le grain de 
l'agrandissement allié à celui du 
Polaroid transforme la silhouette

e<\N,eVX e»
VA\0'

DE RIRE ET 
D'ÉMOTION

PALAIS MONTCALM
SPECTACLE INTEGRAL PRESENTE EN EUROPE

Commandes téléphoniques et renseignements: 670-9011

BULFTS EM rv,, . . --

il nesEAu5 * Billetech -to

d'un personnage anodin lui confé­
rant un charisme qui nous captive. 
Les photographies de Lucie Lefeb­
vre témoignent d'une tout autre 
attitude envers ce medium. Si l'on 
retrouve le principe de la mise en 
scène et du décor avoue, l'artiste 
fait preuve d'une sobriété nouvel­
le qui concentre son propos et ses 
effets. Les iles voyageuses sem­
blent disponibles a recevoir un 
conte que l'on demeure libre de se 
raconter.

On se souviendra de la présen­
tation récente des oeuvres de Lu­
cienne Cornet à Québec. La petite 
boite présentée ici fait suite à ce 
travail. Les effets de bricolage 
sont retenus et on retrouve les 
qualités graphiques de ce dernier 
travail. Cécile Bouchard précise 
quelle nous raconte une suite de 
mutations, « qu'un pinceau se 
transforme en animal, qu'un sac 
de the se transforme en poulpe. »

Mais l'oeuvre la plus percutan­

te de cette exposition est sans 
contredit le livre d’artiste consti­
tue de photographies et de dessins 
de Nicole Jolicoeur. Elle nous fa- 
cine par sa capacité d'exploration 
d'un theme qu elle affectionne de­
puis quelques années déjà: la pen- 
see et l'univers de Jean-Marie 
Charcot, neurologue français con­
nu pour ses recherches sur l'hys­
térie. Cette recherche ouvre sui­
de multiples questionnements: 
d'un féminisme actualise au 
caractère arbitraire du savoir jus­
qu'à une interrogation des rap­
ports qu'entretiennent la photo­
graphie et le reel.

Prendre le parti de raconter 
suscite donc bien plus que le sim­
ple choix de représenter. EJ cette 
exposition met en evidence la sin­
gularité de chacune des ap­
proches en nous rappelant que s'il 
est ici question de ton et de rhéto­
rique. il est tout autant question 
de temps, d’espaces et de recher­
che formelle.

THE A TREIÏAWa:'

DU 22 JUIN 
AU 31 JUILLET

Petit
Champlain

”6 rue du Petit Champlain 
Quebec

LM’0■ ^-g.— r - Sylvain Hetu
/a4; ^ ^ v.™ Sylvie Provost

^ Robert Vezina
texte. Josée Plourde 

mise en scène Marc Brouillette 
scénographie Diane Coudé, musique Pierre Marchand 

éclairages Gilles Blais, direction deproduction Jean Lessard 
une production de LA SOCIÉTÉ ÉDOUARD

Du mardi au dimanche, 20 h 30 (samedi, 19 h et 22 h) 
QUARTIER Inf. rés.. 692-2631

PutiT Champlain

O Kl I EL

ANDRE-PHILIPPE

UN
NOUVEAU
SPECTACLE
SIGNÉ

6 AU 11 JUIN-6 AU 14 SEPT. À 20h
GRAND THEATRE DE QUEBEC
SALLl LfXIS FREO-tTTE TEL 643 8131 Td-T » Billetech *
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La Jrttérature

Gravure a l'eau forte tiree de l'album sur la Révolution par le Musée du Séminaire.
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Les mille et un mots et 
images de la Révolution
La Révolution, avec sa forte imagerie et ses grands textes, ses 
super-héros et ses boucs-émissatres, a de quoi occuper toute une 
année de lecture passionnée. Parmi la galaxie de publications 
dans laquelle nous sommes littéralement plongés, il faut bien 
choisir...

par REGIS TREMBLAY
LE SOLEIL

Et d'abord, en ce bicentenaire, 
quelle annee historique pour visi­
ter la France ! Sur place, vous 
trouverez sans nul doute une 
foule de guides, brochures, itiné­
raires, etc. pour diriger vos pas 
sur les lieux de tant de faits mar­
quants. Mais ne serait-il pas plus 
avisé de vous en faire une idée 
avant de prendre l’avion ? Dispo­
nible au Québec, Le Guide Horay 
de la Revolution française ne vous 
raconte pas seulement le Paris de 
1789, mais vous entraîne dans la 
France des villes et villages qui 
ont été les décors du théâtre révo- 
lutionaire. 277 pages format 
« guide Michelin ».

Les images
Si vous voulez VOIR la Révolu­

tion en direct, en faisant un voya­
ge dans le temps et non seulement 
dans les lieux, il vous faut regar­
der l'imagerie d'époque. Si vous 
ne vous êtes pas rendu au Musee 
des Plaines, ce printemps, pour vi­
siter l'exposition L'imagerie de la 
Revolution française, et même si 
vous l'avez vue, vous tirerez bien 
des joies historiques et artistiques 
à feuilleter le luxueux catalogue, 
disponible chez l'Editeur officiel 
du Québec.

Un gros bouquin de prestige 
reproduisant quelque 250 es­
tampes originales du XVlIIe siècle 
(bois, burins, eaux-fortes) com­
mentées par une équipe d'histo­
riens dirigée par Claudette Mould. 
De L'assassinat de Marat de David 
aux calendriers révolutionnaires, 
des caricatures de Louis XVI aux 
imageries naïves (exemple : une 
femme nue trônant sur l’inscrip­
tion « L’amour exprime le plaisir 
qu’on trouve à chérir la patrie »), 
c'est la reconstitution fidèle du vé­

ritable esprit révolutionnaire fran­
çais du XVUle siècle finissant 
La scelerate et l'incorruptible

Les personnages importants de 
l'Histoire ne sont pas tous des hé­
ros : ce sont souvent des boucs-e- 
missaires, des traitres, des scélé­
rats, des méchants ! Il en faut 
toujours au moins un par période. 
L’Ancien régime avait Marie-An­
toinette, et la Révolution eut 
Robespierre!

L’un des bouquins les plus di­
vertissants est La Reine scelerate, 
(Seuil), miscellanées des pam­
phlets de l'époque contre « l'Autri­
chienne », mère malgré elle de la 
Révolution. Des écrits xéno­
phobes, misogynes... et parfois 
justes, qui ont contribue à elever 
« l’architigresse » au rang de my­
the. Chantal Thomas nous les pré­
senté à la fois avec sérieux et hu­
mour. accompagnes de 
caricatures toujours méchantes. 
Une curiosité.

C’est le grand historien André 
Castelot qui me disait récem­
ment : « Que l'on célèbre La 
Fayette et la Declaration des 
droits de l’Homme, j’en suis ! Mais 
que l’on glorifie la guillotine et 
Robespierre, alors là, je ne mar­
che plus ! » Ce n'est pas tout à fait 
une glorification que tente Max 
Gallo, dans L'homme Robes­
pierre, mais il s’agit bien là d’une 
espèce de monument dressé à la 
mémoire de « l’incorruptible ». 
Sous-titrée Histoire d'une solitu­
de, cette biographie-pysehanalyse 
remonte à l’enfance du personna­
ge pour expliquer sa froideur 
comme son hypersensibilité. Op­
portunément, Perrin vient de réé­
diter cet ouvrage paru en 19H8. 
(352 pages),
« Champs » chez Flammarion

Flammarion n'a pas seulement 
fait paraître le désormais célèbre 
Dictionnaire de la Revolution de 
Furet, dont nous avons déjà

parle : cet éditeur a aussi publie 
plusieurs textes de contemporains 
de la Revolution, dans sa petite 
collection Champs Toujours, en 
histoire, il faut remonter aux ou­
vrages de reference, aux vrais 
textes, tels ceux d'Fmmanuel 
Sieves et de Benjamin Constant 

Qu est-ce que le Tiers-h'tat P, le 
pamphlet de Sieves publie en jan­
vier 1789, fut l'un de ceux qui mit 
le feu aux poudres Cet homme de 
robe un peu fragile employa les 
mots les plus brutaux pour stig­
matiser l'injustice sociale, qu'il ré­
suma en une formule qui fit du 
bruit : « Qu'est-ce que le Tiers- 
Ftat ? TOUT ! Qu’a-t-il été jusqu’à 
present dans l'ordre politique ? 
RIFN ! Que demande-t il 1 A 
FTRF QUELQUE CHOSE ! » 
Qu'est-ce que le Tiers-Etat rendit 
son auteur célèbre et devint l'un 
des textes fondateur^ de la société 
moderne. 188 pages.

Benjamin Constant, ce grand 
reporter de la Revolution et du ré­
gime révolutionnaire, revèle ses 
talents de penseur politique dans 
deux essais groupes en un petit 
livre de 185 pages. Ic premier, 
écrit en 1796, De la force du gou­
vernement actuel de la France et 
de la nécessité de s'y rallier, an­
nonce assez clairement ses cou­
leurs Face aux reactions suscitées 
par ce texte engagé, il en publia 
un autre plus tranchant, l'année 
suivante, Des effets de la Terreur. 
Un historien se fait romancier 

Robert Margerit est un histo­
rien très documente sur la période 
révolutionnaire. Dans les années 
soixante, cependant, il se fit ro­
mancier pour raconter le chemi­
nement de trois personnages à 
peine inventés : un mercier de Li­
moges, sa promise Lise Dupré, qui 
se voit obligée d’en épouser un 
autre, le jeune avocat Claude 
Mounier, qui sera élu aux États 
généraux. Une oeuvre d erudition 
qui passionne. Grand prix du 
Roman de l’Académie française, 
en 1963. Un très gros roman, réé­
dité en deux tomes chez Phébus . 
Les Autels de la Peur et L'Amour 
et le temps.

m L’ORCHESTRE SYMPHODII
QlfREC NE SERAIT PUIS QUI
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FAITES FACE À U MSip
Appuyez votre orchestre symphonique
La programmation de la saison 1989-S&de l'Orchestre symphonique de Québec 
a été préparée avec soin et longuement mûrie afin de vous offrir un choix
musical à la hauteur de vos attentes.
Vous y trouverez six grandes séries où toûs, mélomanes 
avertis et amateurs de belle musique, \%
trouveront satisfaction. -«4

Abonnez-vous dès maintenant

643-84S6
Une collaboration:

CITF-FM
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■V,

I E SOLEIL

OBTENEZ LA BROCHURE DE LA SAISON 89-90.

Radio-Canada
lévhftpn

Complé, :z le coupon ci dessous pour recevoir 
gratuitement la brochure de la programmation 
1989 90 de l’OSQ et retournez à:
Orchestre symphonique de Québec
580. Grande Allée Est 
Bureau 150 
Québec (QC) GIR 2K2
ou téléphonez, au 643 8486 du lundi au vendredi 
de 8h à 18 h.
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Orchestre 
symphonique 
de Québec
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uDanse

Le Ballet de Montréal Eddy Toussaint acculé à la faillite

La troupe réclame une aide supplémentaire de $100,000
MONTREAL (d'après PC) — Faute de voir approuver son plan 
de redressement par le ministère des Affaires culturelles, le Ballet 
de Montréal Eddy Toussaint sera acculé à la faillite et 
disparaîtra.

compte aussi sur un effort de ses 
La compagnie, qui a accumulé créanciers pour pouvoir se tirer de 
plus de $700,000 de déficit, ce mauvais pas.

Un administrateur de la troupe, 
Claude Beauregard, a précisé ven­
dredi qu’il faut une rallonge de 
$100,000 du MAC, outre la sub­
vention (environ $350,000) an­
nuelle de fonctionnement.

En échange, prévoit le plan de 
redressement, le nombre de dan­
seurs serait ramené de 22 à 16 et 
ceux-ci n'auraient plus que 32 se­
maines d’engagement par année 
(contre 38 à 48 la demiere saison).

M. Beauregard s’attend à une 
réponse du ministère d’ici à la fin

de juin. Si elle est favorable, le 
Ballet Eddy Toussaint accomplira 
sa tournée prévue en Italie, débu­
tant à Milan le 3 juillet. La saison 
1989-90 suivrait, comprenant des 
spectacles aux Etats-Unis.

Eddy Toussaint a déclaré que 
les 22 danseurs à qui la compa­
gnie doit des semaines de salaires 
toucheront tous leur dû si le plan 
est accepté : « Ils seront payés à 
100%, pour la période normale 
d’emploi soit jusqu’au 22 avril 
dernier.

Sur le trottoir
Plusieurs des 22 danseurs avec 

salaire en souffrance attendaient 
la fin de la conférence de presse 
devant la porte des locaux du 
Ballet Eddy Toussaint, avenue 
Mont-Royal.

« Ah oui, nous allons être 
payés ? demande l’une. Ça fait des 
semaines qu’on nous fait la même 
promesse. » « Si c’est vrai, tant 
mieux. J’ai bien hâte de voir arri­
ver du concret », enchaîne un 
autre.

Certains touchent de l’assu- 
rance-chômage, d’autres ont des 
engagements par-ci par-là ou 
s’endettent. En temps normal, un 
danseur du rang touche entre 
$200 et $250 par semaine « pour 
40 heures minimum ».

Eddy Toussaint, fondateur et 
directeur artistique, croit toujours 
à la pertinence de sa filiale améri­
caine en Floride. Il rappelle que 
dans les États du Sud, les produc­
teurs qui engagent la troupe 
voient 25 % du cachet couvert par 
l’État de la Floride.
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L’animateur Jean Pilote quitte CHOI-FM
Jean Pilote quitte CHOI-FM

par GHISLAINE RHEAULT
L£ SOLEIL

L’animateur Jean Pilote em­
bauché tout récemment par 
CHOI-FM pour animer l’émission 
réveille-matin « Pilote automati­
que » a quitté la station hier.

Dans sa lettre de démission, et 
tout au cours de sa dernière émis­
sion, M. Pilote a évoqué comme 
raison que « sa blonde (Ginette 
Reno) l’aime ». « Je veux donner

plus de dimension à ma vie affec­
tive écrit-il. Loin des yeux loin du 
coeur s’applique ici d’une façon 
permanente et mettait en péril ma 
nouvelle flamme amoureuse. »

En ondes hier matin, M. Pilote 
a cependant exprimé à mots cou­
verts son amertume à l’endroit de 
André Arthur, l’un des patrons de 
la famille CHRC-CHOI. Dans la 
lettre qu’il a fait parvenir hier aux 
journaux, il remercie ses patrons 
de CHOI-FM, mais ajoute : « Les 
propos d’André Arthur concer­
nant ma blonde m’ont touché, 
mais ne sont pas l’ombre d’une 
raison en ce qui a trait à mon dé­

part. Je dois dire qu’il m’a fait ven­
dre plus de livres en un mois que 
je n’en aurais vendu s’il n’avait 
pas dénigré mon travail «d’écri­
vain » en ondes à CHRC.

M. Pilote qui fait profession 
d’humoriste avait publié récem­
ment un recueil de blagues et de 
calembours.

Il avait ironiquement fait ré­
cemment une émission où il était 
« à la porte de CHOI-FM » où il 
offrait du café aux auditeurs.

M. Paul O’Neil, directeur des 
programmes de CHOI, a confirmé 
hier les motifs du départ de M.

Pilote. La faible performance de 
son émission du matin aurait ce­
pendant ajouté à sa décision de 
partir selon M. O’Neil. L’émission 
du matin a obtenu une moyenne 
d’un peu moins de 5,000 auditeurs 
au quart d’heure ce printemps.

On se proposait de modifier lé­
gèrement la formule de l’émis­
sions a dit M. O’Neil. Mais il n’é­
tait pas question d’inviter M. 
Pilote à partir à la suite de ces 
résultats a-t-il dit.

C’est l’animateur de CHOI 
Marc-André Théberge qui pren­
dra la relève cet été à compter de 
lundi.
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CBV Bonjour 
a accru son auditoire 
de 29%
Sources: BBM printemps 88 
et printemps 89
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21 h: Spectacle
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Direction musicale et arrangements: Rejean racole 
Collaboration eus arrangements Pierre Habert 
Conception et direction artistique Pierre-Philippe Guey 
Assiste de: Gerald Paquette

Conception des éclairages: Jean-Claude Leblanc 
Textes de Denis Bouchard: Dominique Champagne 
Producteur ddiegue Les Productions Assam inc
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et Pêche LE SOLEIL il ÇJS
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En B ref

■ Un monument 
à Félix

MONTRÉAL (PC) — Félix 
Leclerc aura son monument à 
Montréal dès l'an prochain. 
Télé-Métropole rapporte avoir 
appris que le poète sera 
immortalisé par une statue de 
bronze de quatre mètres de 
hauteur qui devrait être érigée 
au parc Lafontaine. C'est le 
sculpteur Roger Lavigne, de 
Mont-Laurier, qui a réalisé 
l’oeuvre de sa propre initiative. 
Le président de l’Union des 
artistes, Serge Turgeon, 
parraine le projet en 
collaboration avec le 
Mouvement national des 
Québécois. Les $150,000 requis 
pour l’achat de la statue seront 
recueillis lors d'une levée de 
fonds populaire qui sera lancée 
à l’occasion des fêtes de la 
Saint-Jean, dédiées cette année 
à la mémoire de Félix.

■ « Objectif Lune »
PARIS (AFP) - Tintin, Milou et 
leurs compagnons
s’embarqueront le 21 juillet à 
13h GMT dans leur fusée RG1, à 
damiers rouges et blancs, lancée 
depuis la base spatiale de 
Kourou en Guyane française. 
Objectif : la Lune, ou presque. 
La RG1 — 1.62 mètre de haut 
pour 7 kilos — s’élancera avec 
des figurines représentant 
Tintin, Milou, le capitaine 
Haddock, le professeur 
Tournesol, les Dupont(d), Wolff 
et Jurgen. RG1 doit s’élever à 
2,000 mètres d’altitude et 
retomber sur la Guyane en 
parachute avec ses petits 
passagers.

■ Un disque d’Imelda
HONOLULU (AP) — Mme 
Imelda Marcos, qui a chanté 
pendant 20 ans aux Philippines, 
a enregistré en exil son premier 
album de chansons, les 
romances d'amour favorites de 
son mari Ferdinand. La femme 
de l'ancien dictateur philippin 
avait coutume de chanter lors 
des meetings électoraux.
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AMMA
MASSAGE

Conférence et démonstration 
Avec Michel Van Waeyenberga 
Mercredi le 14 Juillet à 19h30 

Entrée libre

Parfois appelé « acupuncture 
sans aiguilles ». le Amma implique 
la manipulation de points spéci­
fiques sur le corps avec diffé­
rentes techniques de la main qui 
stimulent les systèmes nerveux et 
circulatoire et créent une meilleure 
circulation de l'énergie à travers 
le corps. Les mouvements se font 
par des étirements, des balayages 
énergétiques, des pressions et 
des percussions.

Formation professionnelle
29 juin au 4 juillet et 20 au 25 juillet 
avec David Palmer, du Amma Inst, 
of Traditional Japanese Massage

L'ATTITUDE
Tl. CRtMAflf 0 QUEBEC (COIN CARTIER) 

112-11M

Le pianiste Claude Labelle remporte le Prix d’Europe
C'est un jeune pianiste de Montréal, M. Claude Labelle, qui a 
remporté, jeudi en soirée, à l’Université Bishop de Lennoxvüle, le 
Prix d'Europe 1989, parrainé par l’Académie de musique du 
Québec et doté d'une bourse de $ 12,000.

Le concours du Prix d'Europe, ou

vert à tous les jeunes musiciens 
québécois encore aux etudes, 
avait attiré, cette année, 25 
concurrents de toutes les disci­
plines Un pnx special, deceme 
par la Bourse des fonds Les Amis

de l'art, a aussi ete remis a Mme 
Hélene Fortin, soprano, qui a étu­
dié le chant à l’Universite Laval.

Le lauréat de cette année, dont 
la bourse offerte par le ministère 
des Affaires culturelles servira à

defrayer une année d elude a l’é­
tranger. s'est egalement vu offrir 
une participation à un concert de 
la sene d'ete du Festival de la- 
naudière ainsi qu a un concert du 
Festival Orford
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CANARDIERE (Galeries Canardiere, 661 
85751.Jumeaux (51 v f de Twins'21 h(»5 In 
vas ion de (os Angeles (51 19h(5 14 ans Prix 
d entree $7 . $6 50 pour les 14-17 ans sauf le 
ven sam apres (8h, $4 moins de 14 ans et 
pour les 65 ans et plus

★/c iné choix

de Leonce GAUDREAULT

* * * * * exceptionnel
* * * * : remarquable
* * * : bon
*+: passable
*: mediocre

PELLE LE CONQUERANT
Le dur apprentissage de la li­
berté. Max Von Sydow et... 
son fils sont magnifiques.

****
JESUS DE MONTREAL
Le meilleur film de Denys Ar- 
cand. A la fois drôle et drama­
tique. Remuant!

LES AVENTURES DU...
Folle traversée d un monde 
fabuleux et fantastique a la vi­
tesse de la lumière.

LIAISONS DANGEREUSES
Regard cynique des rapports 
amoureux dans la France li­
bertine d avant la Révolution.

NAVIGATEUR
Un voyage fantastique offert 
par un jeune cinéaste néo-zé­
landais. Pour cinéphiles.

INDIANA JONES...
Dans la plus belle tradition 
des films d action, à grand 
déploiement, qu'il faut voir au 
cinéma et non à la télévision. 
Bien joué.

★ * éVi
UNE POIGNEE DE 
CENDRE
D une belle intelligence. Mise 
en scene soignee. Jeu des 
acteurs remarquable.

k-kk'/a
DANS LE VENTRE DU...
Simoneau a mis au monde un 
tandem de comiques québé­
cois à la Laurel et Hardy.

★ ★★Va 
RAIN MAN
Bouche-bee devant l'excep­
tionnelle performance de 
Dustin Hoffman.

★ ★★Va
NEW YORK STORIES
Scorsese. Coppola et Woddy 
Allen nous font mordre goulû­
ment dans la "big apple».

MISSISSIPPI BURNING
Au temps fort de la lutte pour 
les droits civiques aux USA. 
Film bouleversant.

irifk
RENEGADES
Excellent policier, plein d’ac­
tion et de magie. Sutherland 
et Lou Diamond font un beau 
duo.

★ ★Va
LOVERBOY
Patrick Dempsey est devenu 
le chéri de ces dames. La piz­
za au goût du jour.

*★
LA CADILLAC ROSE
Intéressant, a la condition de 
vouloir voir Clint Eastwood se 
caricaturer lui-mème.

rrmæmm
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★
LES LAVIGUEUR...
Film hollandais passable as­
sassine par un doublage en 
«jouai québécois» débile.

BAR ROUTIER
La fréquentation des bars ne 
convient pas plus à Patrick 
Swayze qu à Tom Cruise.

CINKPLKX CHARIST (corn du Pont et boul. 
Chdrest, 529 97451 Les Luvigueur déména­
gent II I2h30, 14640 16645, 19600,21610 14 
an- Banlieusards (51 v t de The Burbsl 12630. 
14646 1760' 19615, 21625 G Programme
double La Cadillac Rose (51 13615, 17625, 
21640 14 ans Police Academie no 6 (61 15645, 

l-quipc de rêve (41 (vt de The Dream 
Team' 12615 14635. 16655, 19620. 21645 G 
-,. révaillM p.ix on flk qu| durt |6i I2M0 
156"'' 1761" 19625,21635 14 ans Les aven­
tures du Baron de Munchausen (31 136. 166 
146 21640 G Jesus de Montreal (2) 126. 
14610 16630, 196 21630 Combat a finir l-l 
1361" 15615, 17615. 19630. 21640 14 ans 
Prix d entree $7, $6.50 etudiants 14-17 ans 
saut ven sam apres IHh. $4 age d’or et enfants 
moins de 14 ans N.B 11 est possible de se 
procurer ses billets a l'avance, la lournee 
meme de la representation a laquelle vous 
desirez assister.

CLAP (2360 Chemin Sainte-Foy, 653-37501 
Pelle le conquérant 121 12600 21630 h Navi­
gator (31 12645 21645 A Une poignee de 
cendre 141 i th 160 Mississipi brûle (41 
14645 19615 New York Stories 141 16645 
Frantic (v.f.l 141 17600 Prix d'entree $4 25, 
$3 25 pour les 50 ans et plus et les moins de 14 
ms Les films precedes d’un A ont un pnx 
spécial de $6 50 du ven au dim et de $4 25 du 
lun au jeudi Aussi carte d'abonnement dispo­
nible: 10 films pour $30.
GALKRIES DE LA CAPITALE (5401 des Gale­
ries, 628-24551 Salle I Qui veut la peau de 
Roger Rahbitt? (3112640. 14645 I.overboy(6l. 
ivt l 176 19610,21630 Salle 2: Rain man (31 
lv f I 12650, 15630, 18615, 216. G. Salle 3: Bar 
routier (51 Ivf de Road Housel 13645. 16615, 
196 21625 18 ans Salle 4 Diable, vois-tu ce 
que j entends 141 lv f de See no evil, hear no 
evill. 12640, 14645, 16650, 19615, 21630. Prix 
d'entree: $7 . $4 enfants et âge d'or

LIDO (Levis 837-0234I.Salle 1: Combat a finir
(-1 19615, 21615 14 ans Salle 2: La Cadillac 
Rose (51. 14 ans 196. 21615 Salle 3 Bar rou­
tier 151. 18 ans 19630. 21630 Salle 4: The 
Navigator (31 lv f 119630, 21615 Prix d'entree 
$6 . $4 50 pour les 14-17 ans. $3 pour les moins 
de 13 ans et plus de 65 ans N.B : Il est possi­
ble de se procurer ses billets a l’avance, la 
journée même de la representation a laquel­
le vous desirez assister 
MIDI-MINUIT (252 rue Saint-Joseph est, 
522-2828) Exigences très spéciales (-) 12615, 
14655 17635. 20620 Jouissance a domicile I- 
) 13620, 16605, 18645, 21630. 18 ans Prix 
(Pentree $5 50

PARIS (Place d Youville, 694-08911 Salle 1: 
Les liaisons dangereuses (2) (v.f.l 14 ans 
13645 16615, 196, 21615 Salle 2: Quand les 
femmes s'en mêlent (4) lv I de Working Girlsl 
146, 16630, 19615 14 ans Salle 2: Renegades 
141 Ivoa.l 21625 Salle 3: Dans le ventre du 
dragon 141. 13630, 15630, 17630, 19630.21635 
Prix d'entree $7 , $6 50 pour les 14-17 ans sauf 
le ven. sam. apres 17630, $4 âge d'or moins de 
14 ans pour chaque salle 
PLACE QUÉBEC 1525-4524) Salle 1: Star Trek 
V: The final frontier (-). 14615,17615, 206 
ALaissez-passer non valides Salle 2: Star 
Trek V (-). 136 15645 18645. 21610 A Lais­
sez-passer non valides. Prix d'entree $7 ; $4 
enfants et âge d'or
SAINTE-FOY (Place Sainte-Foy, 656-0592) 
Salle 1 : Indiana Jones and the Last Crusades
(3) 13610, 15650, 18630, 21610 G Les lais­
sez-passer ne sont pas acceptes. Salle 2: Bar 
routier (5) (v.f de Road House). 13645. 16615, 
196, 21625 G Salle 3: Loverboy 16) (v.f.) 
12650, 156, 17610, 19620,21630. Prix d'entrée 
$7 $4 enfants et âge d'or.
CINE-PARC BEAUPORT (667-5362) Du lundi 
au jeudi ouverture des guichets a 19630 et les 
vendredi, samedi et dimanche à 196 Beauport 
1: Combat a finir (-1 et Saigon, l'enfer pour 
deux flics (4). 14 ans Beauport 2: La Cadillac 
rose (5) et Academie de Police no 6161. 14 ans 
Beauport 3: Les Lavigueur demenagent (-1 et 
Deux fils de (4). 14 ans Prix d'entrée: $6 
$5.50 pour les 14-17 ans sauf ven. sam., $3.75 
pour les plus de 65 ans, $2 pour les moins de 13

CINE-PARC DE LA COLLINE 1831 -07781 Ecran 
I: Les Lavigueur demenagent (-1 et Ballade 
sur un divan (5). 14 ans Ecran no 2: Equipe 
de rÉve (4) et Jumeaux (5). G Prix dêntrée: 
$6 , $5 50 pour les 14-17 ans; $4.00 pour l'àge 
d'or; $2 pour les moins de 14 ans

VIDEOTHEÀTRES
- Bibliothèque Gabnelle-Roy, 350 me Saint- 
Joseph est Rens '529-09241 L'histoire sans 
fin, de W Peterson Auj 13630

Dascription des films

Academie de police no 6 16) Américain 1989 
83 min. Comedie policière realisee par Peter 
Bonerz. Int: Matt McCoy, G W. Bailey. Le maire 
d'une ville américaine utilise une équipe spé­
ciale de policiers afin de lutter contre une én­
orme vague de crimes (Cineplex Charest et 
Cine-parc Beauportl
Les aventures du Baron Munchausen (31 Bri­
tannique 1988 Comedie fantaisiste réalisée par 
Terry Gilliam. Int John Neville, Sarah Polley. 
Un étrange personnage qui pretend être la réin­
carnation du Baron de Munchausen veut récu­
pérer ses quatre anciens compagnons afin de 
defendre le village assiégé par des Turcs. (Cha­
res! )
Ballade sur un divan (51 Américain 1987 Co­
medie satinque realisee par Michael Ritchie 
Int Dan Aykroyd, Walter Matthau. Un patient 
d un hôpital psychiatrique réussit a se faire pas­
ser pour un médecin et accepte un contrat pour 
devenir l'animateur d'une emission spécialisée 
en conseils psychologiques (Cine-parc de la 
Colline).

Banlieusards (5) (v f de The Burbsl Américain 
1989 Comedie realisee par Joe Dante Int Torn 
Hanks Rick Ducommun, Carrie Fisher Ray a 
decide de passer ses vacances a paresser dans sa 
maison de banlieue en observant les cuneux 
agissements de ses voisins. Voici qu'un banlieu­
sard âgé disparait et Ray se laisse convaincre 
par deux amis que son propre voisin ne serait 
pas etranger a cette disparition. Us entrepren­
nent donc une expedition dans la demeure mys­
térieuse et d etranges découvertes s’ensuivent 
(Charestl

Bar routier lv f de Road Housel (51 Américain 
1989 Drame policier realise par Rowdy Her 
nngton Int Patrick Swayze, Ben Gazzara. Le 
proprietaire d un bar très mal frequente engage 
un jeune homme pour mettre de l'ordre dans 
son etablissement De petite taille, ce dernier 
sait se faire respecter et parvient a maintenir un 
grand équilibré mental et corporel par 1 execu­
tion régulière des mouvements lents et fluides 
d’un art martial chinois, le Tai Chi iGaleries de 
la Capitale et Cinema Sle-Foyl.

La Cadillac Rose (5) lv f de The Pink Cadillacl 
Américain 1989 Comedie policière realisee par 
Duddy Van Hom Avec Clint Eastwood. Berna­
dette Peters et Michael Des Barres Chasseur de 
prime moderne, Tommy poursuit une jeune 
femme accusée de traffic de fausse monnaie, qui 
s'est enfuie avec son bébé dans la Cadillac rose 
de son man Celui ci appartient a un groupe 
d extreme droite qui se finance par des activités 
criminelles, et il a caché les profits de l’opera- 
tum dans le coffre de l'auto Tommy se tirera 
d'affaire tout en innocentant la jeune femme 
(Charest et Ciné-parc Beauportl

Dans le ventre du dragon (41 Canadien (Que- 
becl 1988 Film de science-fiction realise par 
Yves Simoneau Int Rémy Girard, Mane Tifo et 
Michel Cote Un jeune homme accepte de se 
soumettre a des expenences dans un laboratoi­
re Deux hommes avec qui il travaillait aupara­
vant sont inquiets de sa disparition, enquêtent 
pour le retrouver et font detranges decou­
vertes. (Pans)

Deux fils de .. (4) Américain 1988 Comedie 
realisee par Frank Oz. Int Michael Caine. Steve 
Martin Deux escrocs habiles a exploiter les 
riches touristes prennent un pari La victime est 
choisie, c'est une jeune Américaine Mais, elle 
leur reserve bien des surprises. (Cine-parc 
Beauport).

Equipe de rêve (4) Ivf de The Dream Teaml 
Américain 1989 Comedie dramatique realisee 
par Howard Zieff Avec Michael Keaton, Chris­
topher Lloyd, Peter Boyle Un psychiatre em­
ploye par une institution du New Jersey a l’idee 
d amener quatre patients a New York pour une 
partie de baseball II est victime d une attaque 
dans une ruelle et les patients sont laissés a 
eux-mèmes

Frantic (4) Américain 1987 Drame policier rea 
lisé par Roman Polanski. Int Harrison Ford, 
Emmanuelle Seingner Lors d'un voyage a Pans, 
l'epouse d'un médecin disparait mysteneuse- 
ment. Il décide de mener une enquête et com­
mence par essayer de retrouver la propnetaire 
d'une valise que sa femme a prise par erreur 
(Clapl
Invasion de Los Angeles (5) (v f de They Livel 
Américain 1988 Drame fantastique realise par 
John Carpenter Int: Roddy Pijjer, Keith David 
Un travailleur itinérant découvre que la ville 
dans laquelle il vient de s'installer est bien 
étrange et mystérieuse et il acquiert la convic­
tion que des extra-terrestres se sont empares de 
poste de commande (Canardiére).
Jesus de Montreal (21 Canadien (Quebec) 
1989. Drame écrit et realise par Denys Arcand 
Avec Lothaire Bluteau. Catherine VVilkemng 
Joanne-Marie Tremblay. Un jeune acteur de ta­
lent est sollicite par un religieux, pour rénover 
la presentation d'un chemin de croix dramati­
que offert chaque annee dans les jardins d un 
sanctuaire. Daniel prend l'affaire au seneux, et 
met au point une version revisee de la vie et de 
la Passion du Christ. Le spectacle remporte un 
bon succès mais les responsables du sanctuaire 
en décident l'interruption hâtive Blesse au 
cours d une échauffouree, entre la police et les 
spectateurs, Daniel connaît sa propre Passion 
(Charest)
Jumeaux (51 (v.f. de Twins) Américain 1988 
Comedie réalisée par Yvan Reitman Int Arnold 
Schwarzenegger, Dany De Vito Deux jumeaux 
eleves separememt sont totalement opposes 
L'un est un colosse dote d une intelligence supé­
rieure et d'un sens moral raffine alors que l'au­
tre est un petit escroc prêt à toutes les compro­
missions pour survivre. Ils partent pourtant à la 
recherche de leur mère. (Canardiere et Cine- 
parc de la Colline).

Liaisons dangereuses 121 (v f de Dangerous 
Liaison) Américain 1988 Drame de moeurs rea­
lise par Stephen Frears. Int: Glenn Close, John 
Malkovich et Michelle Pfeiffer Dans la France 
libertine du 18e siecle. une marquise met au 
défi son ancien amant, de séduire une couventi- 
ne promise à un brillant manage. (Paris)

Loverboy (6). Américain 1989 Comedie realisee 
par Joan MicKlin Silver. Int Patnck Demsey, 
Keith Jackson. Un jeune homme qui vient de 
rompre avec sa petite amie et dont le père lui 
annonce qu'il ne veut plus continuer a payer ses 
frais d'universite se trouve un emploi d'ete dans 
une pizzéna mexicaine. Son charme juvenile 
attire l'attention de toutes les femmes seules 
qui, prétextant des commandes de pizza, dési­
rent acheter ses services sentimentaux (Gale­
ries de la Capitale et Place Ste-Foyl

Mississipi brûle (4) (v.f. de Mississipi Burning) 
Américain 1988 Drame social realise par Alan 
Parker. Int Gene Hackman. Willem Dafoe. 
Deux agents du F B.I doivent enquêter sur la 
disparition de trois activistes dans la region ru­
rale du Mississipi- Cet incident fait partie d'une 
sérié d'actes visant à engager les Noirs à s'ins­
crire sur la liste électorale. (Clapl

Navigator (3) Australie 1988 Réalise par Vin­
cent Ward Int. Bruce Lyons, Hamish McFar- 
lane. En 1348. cinq personnages médiévaux sui­
vent un garçon obsédé par la vision d'une Cité 
céleste Leur quête les mènera en Nouvelle Ze- 
lande. en 1988 (Clapl.
Ne reveillez pas un flic qui dort (6) Français 
1988. Drame policier réalise par José Pinheiro. 
Int Alain Delon, Michele Serrauit et Patnck 
Catalifo Des policiers ont forme une société 
secrete d'extrème-droite et s'arrogent le droit 
d assassiner des criminels restes impunis Trois 
meurtres de telle sorte ont lieu une même nuit 
et le commissaire Gnndel est charge de l'en­
quête avec deux adjoints II s'avère que l'un 
d'eux fait justement partie de l'equipe de tueurs 
de l'association clandestine Mais le commissai­
re finit pourtant par venir a bout de ses adver­
saires. (Charest)

New York Stories (4) Amencain 1989 Film a 
sketches realise par Martin Scorcese, Francis 
Coppola et Woody Allen Int Nick Nolle, Rosan­
na Arquette Woody Allen. Taiia Shire, et plu­
sieurs autres 1- Un peintre new-yorkais, de­
sempare a l'idee de perdre sa muse, la supplie 
de rester 2- Une fillette qui vit seule avec son 
fidele valet dans un luxueux hôtel voit son quo­
tidien bouleversé par une decouverte banale 3- 
Un avocat juif complexé souffre de la bienveil­
lance tyrannique de sa mere jusqu'au jour ou 
celle-ci disparait au cours d'un numéro de ma­
gie. (Clapl
Pelle le conquérant (21 Dano-suedois 1987 
Drame de moeurs realise par Bille August Int 
Pelle Hvenegaard, Max Von Sudow Un ouvrier 
emmène son fils au Danemark, ou croit-il, ils 
trouveront le bonheur Malheureusement, tout 
ce qu'il trouve est un emploi où il est durement 
traite et où les conditions sociales sont injustes 
(Clap).
Une poignee de cendre (41 Britannique 1988 
Drame de moeurs realise par Charles Sturridge 
Int James Wilby, Kristin Scott-Thomas. Un jeu 
ne couple d’aristocrates realise trop tard qu’un 
fosse se créé entre eux Une tragédie boulever­
sera leur vie et les obligera à prendre des deci­
sions. (Clapl

Quand les femmes s en mêlent 141 lv f de
WorkingGirli Américain 1988 Comedie drama­
tique realisee par Mike Nichols Int Melanie 
Griffith, Harrison Ford La secretaire d une 
femme intrigante découvre, lurs d une absence 
de sa patronne, qu elle peut réaliser elle-même 
d importantes transactions (Pans)

Qui veut la peau de Roger Rabbit? (3) (v f de
Who Framed Roger Rabbit’l Américain 1988 
Drame anime realise par Robert Zemeckis Int 
Bob Hoskins. Christopher Lloyd Un detective 
pnve se voit charge d une enquête dans le petit 
monde anime du «cartoon*. (Galeries de la 
Capitale).

Ram Man 13) Américain 1988 Drame psycholo­
gique realise par Barry Levinson Int Dustin 
Hoffman. Tom Cruise Lese par le testament que 
son pere a fait en faveur d une institution psy­
chiatrique. un homme apprend alors qu il a un 
frère dont on lui a caché 1 existence II enleve ce 
dernier, bien decide a se battre pour contester le 
testament (Galeries de la Capitale)

Renegades (4) Américain 1989 Drame policier 
realise par Jack Sholder Avec Kifer Sutherland. 
Lou Diamond Phillips et Rob Knepper. Un jeune 
indien Lakota quitte son village pour apporter 
une lance magioue a un musee de Philadelphie 
Suite a un incident très éprouvant, il s'associe 
contre son gré a un jeune policier blanc qui ne 
fait confiance a personne et résout les pro­
blèmes a sa façon. Protège par la moitié d'une 
pierre qui lui confère de grands pouvoirs, Hank 
forme avec son compagnon une excellente 
équipé (Paris).

Saigon, l'enfer pour deux flics (4) (v.f. de Off 
Limits) Américain 1988. Drame policier réalisé 
par Christopher Crowe. Avec Willem Dafoe, 
Gregrory Hines A Saigon en 1968, un maniaque 
assassin s'en prend a des prostituées mères 
d'enfant amerasiens. On fait appel au service 
d'enquetes criminelles de l'armée américaine 
mais leur travail de détection est quelque peu 
perturbe par les interventions d'un policier 
vietnamien. (Ciné-parc Beauport)

ihéâtre

MESSE DOMINICALE DES ARTISTES De
main, llh, Chapelle du Bon-Pasteur. 1080 de la 
Chevrotiere Ouebe Renee Morisset et Victor 
Bouchard, pianistes duettistes La Chorale de 
l'Assomption dirigée par Mme Galienne Pe- 
pin-Gilbert Esther Bureau a l'orgue

LE CHOEUR DU MONDE. Concert annuel ce 
soir et demain a 20h. auditorium de l ecole se­
condaire Les Etchemins de Charny Billets $6 
adultes, $3 enfants il2 ans et moins). Inf. et 
res 839-8554 ou 839-6666

CELINE GARIEPY, soprano, accompagnée au
p ano par Claude Paquet. Ce soir 19h30, au Ma­
noir St-Castin, 99, chemin Tour-du-Lac, Lac- 
Beauport Reservations 849-4461

Musique

gpectacle

LE GROUPE VOCAL CREDO. Ce soir 206, Audi­
torium du campus Notre-Dame-de-Foy, au 
5000, rue St-Felix. St-Augustm

HYPERGONE (La Gang des Macadams'. Specta­
cle «Clip Chorus» Ce soir 20630 a la salle Dina- 
Belanger du college Jesus-Mane de Sillery 
Res : 524-7307. Entree $12.

SYLVAIN LELIEVRE. Ce soir 21h, au Parc Hol­
land (intersection Ch Ste-Foy et rue Holland' 
Spectacle suivi d'un feu d'artifice et d'un feu de 
joie au parc Saint-Sacrement, 1310 boul. de 
l'Entente.

FAUT PLACER PEPERE de Bertrand B Le­
blanc. Avec Denise Dubois, Jean Guy, Danièle 
Nolet et Jean Turgeon. Pépère est rendu bien 
malcommode pour ceux qui vivent avec lui. 
Théâtre La Femere, 1500 rue de la Fenière, An- 
cienne-Lorette. Mar. au dim. 20630. Billets 
$16 Rens: 872-1424.

QUI A PEUR DE VIRGINIA WOOLF? de Ed­
ward Albee. Avec Monique Miller, Jean Besre. 
Celine Bonnier et Benoit Goum Isoles, traques, 
généraux et embourbes dans un quotidien 
triste, deux êtres font le point sur leur vie Mar 
au ven. 206. Sam. 18h et 21h. Billets: $15. et 
$17 Théâtre du Bois de Coulonge, 1215 chemin 
Saint-Louis, Parc du Bois de Coulonge. Reserva­
tions: 681-0088 ou 692-3064. Les Samedi-theà- 
tre-famille au Bois-de-Coulonge. Tous les sa­
medis, du 27 mai au 19 août, à compter de 156 
Différentes activités: chasse aux trésors, 
équipes d'improvisation, etc. Party hot-dog et 
rafraichissements gratuit avant la representa­
tion de 186. Surveillance et animation pour en­
fants de 6 à 12 ans durant la pièce Réserva­
tions: 681-0088.

LA GRAND'VISITE, de et mis en scene par Vin­
cent Coulombe. Avec les comédiens-chanteurs 
Monique Page, Maurice Leclerc, Jodry Bernard, 
Michel Desbiens, Pierrette De la Poterie, Jeanne 
Darmont. Ghyslaine Couture, Vincent Cou­
lombe, Berthe Arseneault et Jacques Laflamme 
au piano Un franco-américain issu d'une 
vieille famille québécoise decide de retrouver 
ses racines. Enchante de l'accueil reçu, il invite 
ses hôtes québécois a découvrir quelques coins 
typiques des Etats-Unis d'Amenque Du 9 juin 
au 2 septembre. Théâtre des Fantaisies Lyri­
ques. 4860, St-Félix, St-Augustin. Res 
(418)626-3995 ou 628-6983. Tous les vendredis 
et samedis 206. Billets: $15. ($1 frais de réserva- 
t; -

Joiree dansante

Association mter-culturelle Québec-Pérou.
Souper-benéfice 11961 et soirée I21h), ce soir au 
COFI, 860. Père-Marquette, Québec. Coût: $10 
(soiree et souper). Spectacle avec les danseurs
La Juventud peruana de Montréal, et anima­
tion musicale avec Son Del Pacifico. Rens.: 
872-8158

Association Temiscouataine de Québec. Soi­
ree de clôture de Tannée 89, ce soir à la Salle 
communautaire du Village Huron, 195 boul. de 
la Rivière a Loretteville $5 membres; $7 non- 
membres. Inf. 667-6415.

Le Club de danse Edouard Tremblay Inc. Soi­
rée de danse sociale et de ligne avec disco mobi­
le. Lunch en fin de soirée. Ce soir 216. Au 1030 
boul. des Capucins, Limoilou. Prix d’entrée: $5. 
Rens: 667-9852.

Club de TAge d'Or Chauveau. Soirée dansante 
avec l'orchestre Maurice Croteau. Ce soir 206 
Ecole Trois Saisons, 1455 rue Buffon, quartier 
Laurentien Pnx d'entree: $5 incluant buffet 
froid en fin de soirée. Rens: 872-7426 ou 1390

Club de Danse 21. Party de fin de saison Au 21 
rue Talbot, Saint-Émile. Prix d'entrée: $10 
Rens: 843-4331

Relais d'Espérance. Soiree dansante sous le 
thème de TAmitie. tous les samedis 21h. Au 617 
rue Montmartre. Coût: $3, Rens: 522-3301 ou 
529-9409

Soirée de danse canadienne et sociale avec 
Torchestre «Les Sorciers de VUe» et Georges 
Turcotte a l'accordéon Ce soir 20645. Sous-sol 
de l'église St-Pierre de Tile d'Orléans. Rens. 
661-3154

Soiree dansante du Cercle amitie-rencontre 
samedi 20630, Au Motel Universel, 2300 che­
min Ste-Foy, Disco Chrystaline. Membres $4; 
Non-membres $6 Inf 833- 1370.

LAWRENCE LEPAGE, chansonnier, auteur-
compositeur. poete. Ce soir 20630, Théâtre du 
Petit-Champlain, 68. rue Petit-Champlain. Qué­
bec Entree: $12. Inf. et rés ' 692-2631.

MAX SUMMER BAND. Ce soir 20h30 à TAngli- 
cane de Lévis, 33 rue Wolfe. Adm : $4.

LES CHEVALIERS O'KEEFE sbpposent à une 
équipé étoile de Montmorency. Demain, !4h. 
Centre communautaire des Chûtes. 4054, boule­
vard Ste-Anne, Montmorency.

LES ÉTOILES DU NIL Danses polynésiennes, 
orientales et africaines. Ce soir 20630. Théâtre 
de Tile, Saint-Pierre, Ile d'Orléans. Prix d'en­
tree: $11 . $5 pour les moins de 18 ans. Rens: 
Johanne au 829-3297.

ANDRE-PHILIPPE GAGNON. Mar au dim. 206 
Salle Louis-Frechette du Grand Théâtre. Prix 
d'entree $18 ; $20., $22.; $25.

Bars
Le trio de Yannick Rieu, saxophone, contre­

basse, batterie. Café-Bar TEmprise de Thôtel 
Clarendon, 57 rue Sainte-Anne. À compter de 
22615. Entrée libre.

Georges, chansons françaises et espagnoles 
Ven. au lun. a compter de 196, Restaurant La 
Caravelle, 68 11 rue Saint-Louis.

Katee Martel, chanteuse du mer au sam. 
21h30. Aussi: Jacques Faucher au piano pen­
dant les 5 à 7 Apres 5 du Baron Rouge, boul. 
Ste-Anne.

Solange Gilbert et Sylvie Cloutier. Mer. au 
sam 21630 Pub Chez Lorenzo, 1217 route de 
l'Eglise, Sainte-Foy

- Michel Léveillée, du mer. au sam. 22h. Tout 
le mois de juin. Chantauteuil, 1001 rue Saint- 
Jean. Entrée libre.

Le Groupe CLICK. Ce soir, 22630 Bar L'A 
Propos, 598. rue St-Jean Entree gratuite.

- Jay Sewall. Restaurant Le Pape Georges, 8, 
rue Cul-de-Sac, Place Royale Ce soir, 226 et 
minuit. Demain, 16h et 186

Chantale Thibault chante Diane Dufresne.
Ce soir, I0h30. Bar Le D Auteuil, 35. rue D Au- 
teuil, Québec.

Claude Olivier Dubuc. 5 à 7 au Bar La Rosee,
du lun. au ven. Accordéon pendant le brunch du 
dimanche et le buffet du dimanche soir. Châ­
teau Bonne Entente, 3400, ch. Ste-Foy. Ste-Foy. 
Rosaire Pearson, piano, du mercredi au 
dimanche.

Y'ermssage

Chapelle Historique du Bon-Pasteur, 1080
rue de la Chevrotiere Quebec Vivre en harmo 
nie, exposition-celebration organisée par le 
Mouvement international Les Focolan et Fi- 
deArt Des artistes tels Franscesco lacurto, Bas­
que. Manus Dubois Benoit Simard. Marie La- 
berge, Jean Devost. Douglas Beauchamp, Celine 
Lapointe, Pierre Troestler entre autres, y pré­
senteront une oeuvre Vernissage aujourd hui 
a 17h Suivi d un concert à 20h avec la partici­
pation de Pierre Boutet, ténor, Claude Oueilet- 
Garon mezzo, Madeleine Bemier-Magnan pia­
niste. Edith Trembley-Gallienne. soprano Anne 
Hengartner. soprano. Kalia Macia, danseuse de 
ballet, et des membres de as Smfoma L exposi­
tion se poursuivra jusqu au 26 juin.

Reumon

Groupe scouts et guides de Cap*Rouge. Auj
lOh, assemblée generale et inscriptions pour 
tous, anciens et nouveaux jeannettes, louve­
teaux, guides, éclaireurs, kamsolts et pionniers 
Rens 654-1859.

lonférence

Atelier de plantation d'arbres, par Jacques 
Grantham, aujourd'hui a 14h au Jardin commu­
nautaire Le Toume-sol (coin .Montmartre et 
avenue du Sacré-Cœur, entree de Ihopitai 
Hôtel-Dieu du Sacré-Cœur). Inf 682-6746

Centre culturel de l'Ordre de la Rose-Croix
A.M.O.R.C. Deux sessions aujourd'hui de 9h a 
12h atelier sur la visualisation, anime par Ro­
bert Blais De 13h30 a 16h30. Jacques Gehnas 
expliquera le phénomène de la meditation. Au 
YWCA, 855. rue Holland, Québec. Participation 
$20; $15 etudiants

lour les jeunes

Place du Village, Bibliothèque Gabrielle-Roy,
350 St-Joseph. Place du Village au Secteur det, 
enfants Auj. 13630: L'histoire sans fin, de W 
Peterson Auj 13630. ★ Pour assister aux spec 
tacles du dimanche, il faut un laissez-passer 
disponible a compter de 13h le jour du specta­
cle * Les laissez-passer pour les films sont 
disponibles 30 min. avant le début du film, au 
comptoir du Secteur des enfants * Les laissez- 
passer pour les ateliers sont disponibles a 13h 
au comptoir du secteur des enfants. Rens: 529- 
0924.

Bibliothèque municipale Le Tournesol, 530
rue Delage.Lac-St-Charles. 849-8188. Samedi vi­
deo. Aujourd'hui 106 . Les Gooniesn de Steven 
Speilberg. Entree gratuite.

Bibliothèque succursale Saint-Charles, 400,
4e avenue. Rens: 691-6358. Auj. 13630: Specta­
cle avec TAtelier «Bleu Majjjiiik». 
Bibliothèque succursale Les Saules, 2035
boul. Masson Rens: 872-5086.

arché aux puces

Marché aux puces au Centre communautaire 
Duberger, demain de 8h a 17h, au 2341 rue 
Duberger. Inf.: 681-4458.

Danse

ECOLE ELEDANSE. Spectacle annuel, ce soir et 
demain. 196. auditorium du cégep Lévis-Lau- 
zon. Billets: $7 la l'école. 103, côte-du-Passage. 
Levis) Inf. 837-6300 835-5522

surveiller

CHORALE LA V1LLANELLE de Ste-Foy Come­
die musicale «Quand le reve devient realite. », 
de E et K. Makdissi-Warren Salle Henri-Gagnon 
du pavillon Casault, Université Laval. Ce soir, 
19630. Adm $5, $3 étudiants. Billets disjxmi- 
bles a Tentree Participation de musiciens et du 
groupe de Jazz vocal du college St-Charles- 
Gamier.
LES PETITS CHANTEURS DE LA MAÎTRISE 
DE QUEBEC. Demain, llh eglise Ste-Maria- 
Goretti, 7180, boul. doutier, Charlesbourg.

■ Initiation à l’ornithologie
C’est au Jardin zoologique de Québec que nous vous invitons 
à une initiation à l’observation d oiseaux avec Claude Simard. 
Les ornithologues d’experience sont les bienvenus au sein du 
groupe pour partager leurs connaissances avec les non initiés. 
Rendez-vous à l'entrée du Jardin zoologique, rue de la faune, 
demain matin, à 6h30.
■ L’Homme qui plantait des arbres
Frédéric Back, de renommée internationale, récipiendaire 
d'un Oscar pour son film et ardent défenseur de la protection 
de l’environnement sera au Fort Numéro Un de la Pointe- 
Lévis, à Lauzon, de 13h à 16h demain. Des ateliers organises 
par le Club 4-H, une visite guidée du Fort, un atelier de 
création d’un film d’animation, et une causerie de M. Back 
sont au programme tout l'après-midi, de même que la 
projection du film «L’Homme qui plantait des arbres». Toutes 
ces activités sont offertes gratuitement et auront lieu à 
l’intérieur en cas de pluie.
■ Fêtons Saint-Roch
De nombreuses activités se déroulent a compter de 9h 
aujourd’hui au Centre récréatif St-Roch. Un pique-nique 
familial animé par des jongleurs et acrobates, réunira tout le 
monde à 12h. La journée se terminera à 20h30 par une pièce 
de théâtre «Le best cé l’b.s.» par la troupe Ambulante, un texte 
de Fernand Jacques. Le prix d’admission est fixé à $3.
■ Activités pour personnes seules
- L’Antre Amis. Aujourd’hui, golf et souper au homard. 
Demain, brunch et randonnée pédestre. Informations: 871- 
1343.
- Louise Bergeron du Centre d’Epanouissement Affectif 
organise un souper pour personnes seules, ce soir à 18h30. 
Prix d’entrée: $20.; $15 membres. Au 1636, chemin Ste-Foy. 
Rens.: 681-6801.
- Le Club La Sélective organise un souper dansant ce soir à 
19h au Margo Lee et pour demain un pique-nique ou brunch. 
Réservations nécessaires au 684-6090.

====== = SERIE CLASSIQUE The Hilliard Ensemble (Angleterre) Aldo Ciccolini (France)

Desjardins

Billetech -ô

Concert de Gala IBM
LES GRANDS CHOEURS 
Choeur et orchestre sous la 
direction de Guy Bélanger 
avec Marc-André Hamelin
piano (Québec)
Cour du Séminaire de Québec 

[le jeudi 13 luillet à 20h30
[En cas d* pluie remis au lendemain)

Jean-Louis
Steuerman (Brésil)

Musée de la civilisation 
Le dimanche 16 juillet à 16 h

Basilique de Québec 
le lundi 10 juillet à 20h30

Duo Crommelynck
(Belgique)

li

L’orchestre de chambre I 
Musici de Montréal et 
André Laplante (Québec)

Cour du Séminaire 
de Québec 
le vendredi 7 juillet à 
20h30

llEncasdeptuie rem»sau 
lendemain)
(S »i pf ut »e 8 luHlet te concert 
aura l'eu a la saHe Louis 
frécHette du Grand Tneétre de 
Quebec i

The King’s
Singers
(Angleterre)

____
Cour du Séminaire de Québec
le mardi 11 juillet à 20h30
(En cas de piioe ce concert aura 
Basilique de Quebec)

Grand Théâtre de Québec 
le dimanche 9 juillet à 19h
Ce récitai est présente en collaboration 

avec >a Grand Théâtre de Québec

Üusée de la civilisation
le samedi 15 juillet à 16h

L'ivrogne corrigé ou Le mariage du Diable (Québec)
Cour du Séminaire de Québec le dimanche 16 juillet à 20h30
Cet oeF’j «st (>f*!*ntt zvec ù cotutmfztKxi rm la iwOjtion ôe i Opé'a de Ouetiec 
(En cas de piuir *e conceit surs leu i ' institut canaden)

Ceci n est qu une partie de 
la programmation de la 22e 
édition du Festival d ete de 
Québec Procurez-vous le 
programme officiel


